
un pleur eu accompagnai t le cons
table ; Joseph Courval, de Hull, 
pour avoir mendié sur la ru ; est 
acquitté.

DANS LA CAPITALE
Indisposé

L’honorable M. Pope est encore 
dans l’impossibilité de vaquer à ses 
occupations parlementaires.

Mieux

M. le maire McDougall qui était 
indisposé deouis quelques jours, est 
rétabli et reprendra ses occupations 
sous peu.

PARLE1I FEDERAL
CHAMBRE DES COMMIMES

(Séance dn U Mai.) )(
La séance est ouverte à 3 hrs p m.
L'ORATEUR appelle l’attention 

membres sur un abus qui s’est glissé 
qu’ils ont des explications à donner pour 
repousser des attaques ou des insinuations 
qui leur paraissaient personnelles. 11. fait, 
observer que ces explications doivent être 
faites en peu de mots et toujours en langa
ge parlementaire.

M. GAULT desire éclaircir une assert ion 
de M. Charlton, de Norfolk, à son egard. 
Ce monsieur a affirmé que lui (M. Gault) 
avait fait demandé doux townships 
dans le Nord Ouest. A ce sujet,M. Gault lit 
une lettre qu’il a reçue du département do 
l’intérieur constatant qu’il n’avait jamais 
fait aucune demande à ce sujet et qu’au
cune concession no lui avait jamais été

Les bills suivants sont lus une troisième 
fois et adoptés.

Aide à la minoration delà ville de Co- 
bourg.—honorai) le M. McLel 
; Pour interpréter l’acte pour le règle- 

t final des réclamations du Manitoba

HMUne députation

Les membres de la députation 
de Winnipeg, qui ont eu une en
trevue avec sir Hector Langeviu, 
occupaient des sièges dans la gale 
rie de la presse, hier après-midi, 
en compagnie de M. Watson.

Nomination

M. W. B. Cameron, qui a été pri
sonnier dans le camp de Gros Ours, 
et qui, depuis, a donné plusieurs 
conférences sur l’insurrection du 
Nord-Ouest, vient d’être nommé à 
une^ charge dans le département 
de l’intérieur.

A
H

contre le Canada.
Les hills suivants du gouvernement 

lus une se -onde fois :
Pour amender de nouveau l’acte du che

min de 1er du Pacilique. — 1 lonorable M. 
McLelan.

Pour am iider la loi concernant le traite
ment de certains juges de la Cour Supreme 
dans Ont ai lo.—Honorable M. Thompson.

Pour faire do nouvelles dispositions cou
nt l’administration des terres publi

ques dans la Colombie Anglaise.—lion 
ble M. White.

Le comité fait

Pèlerinage

La Congrégation des hommes, 
fera dimanche le 16, si le temps le 
permet, son pèlerinage annuel à 
N. D. de Lourdes.

Les membres de la Société du 
Sacré Cœur, ainsi que toutes autres 
personnes le désirant, pourront y 
prendre part.

Départ de la Chapelle, rue Mur
ray, à 6 heures précises.

»

CERTES D’AFFAIKES
rapport dos résolutions 
nination des juges dans

gouvernement pour l’étnblisse- 
rmes d’expérimentation a été

concernant la 1101 
les territoires du Nord 

Le bill du 
ment de fe 
soumis au comitj.

Sur motion de M. 
une troisième foi 

Sur motion de 
chambre 
amendan 
térieur.

En comité les clauses se rapportant à 
l’oléomargarine et à la butterine ont été 
biffées, vu que te gouvernement doit pro- 
loser une mesure pour en prohiber la con» 
ection et la vente.
A six heures la séance est

OTTAWA
Corps de musique

Les élections des officiers du 
“ Corps de musique des^Chaudières" 
ont eu lieu lundi. En voici le résul-

DLLE. O. BERTRAND,
MODISTE,

Carling ce bill est lu 

l’honorable M. Costigan la
se forme en comité sur le bill 
t l'acte de 1883 du revenu do l’in-

Partira le 1er de Mai de la rue Clarence 
nour ailer demeurer au coin des rues 
Water et Dalhousie. Elle invite ses nom
breuses pratiques de venir l’encourager 
comme par le passé.

tat :—
F X. Ouellette, réélu Président ; 

Alphonse Peyra, Vice-Président ; 
Alphonse Couture, Trésorier ; J. N. 
Pruneau, Secrétaire [ ré-élu ] F 
çois Meunier, Asst-Secrétaire.

An Tlmiseamiuiçue

Lundi soir, rar le train de 5 
heures, sont partis pour Témisca- 
mingue le Révd P. Gendreau, pré
sident de la société de Colonisation 
du lac Témiscamingue ; le Révd M 
Paré, curé de l’Ange-Gardien ac 
compagné de plusieurs de ses pa
roissiens ; le Dr Benoit, de Napier- 
ville ; M. Auguste Laperrière et ses 
trois fils ; M. Horace Panet, M. O. 
Latour et autres, en^tout une cen
taine. Succès !

ran- r‘. I

wsuspendue.

SEANCE DU SOIR I
Sir John MACDONALD propose que le 

bill concernant'la représentation des terri
toires du Nord-Ouest au parlement fédéral 
soit lu pour la deuxième fois.

Ces territoires compteront quatre repré- 
tants deux pour l’Assinîboia et un 

iaque pour la Saskatchewan et l’Alberta. 
On prétendra peut-être que la population 

des territoires est trop restreinte pour 
avoir ainsi Quatre représentants. Il ne 
faut pas oublier que les divers districts, 
comme dans le cas de Manitoba peuvent 
avoir des intérêts différents. La franch 
électorale adoptée pour le Conseil du Nord- 
Ouest, sera la même pour Ottawa, et le 
Conseil lui-même, aujourd’hui composé do 
seize membres, sera constitué en législa
ture quand il en comptera vingt et un.

M. CAMERON (de Huron) critique la 
clause du bill qui concerne la qualification.

Sir John MACDONALD obse 
cette clause est la copie exacte 
l’Acte de 1875 adopté sous le gouverne
ment Mackenzie. Quant aux autres dis
positions du bill elles ont été basées sur 
les recommandations faites par la popula
tion des territoires qui connaît mieux que 
qui que ce soit ce qui convient à ses W

M. MILLS dit que le premie 
en introduisant dans son bill 
chise pour le Nord-Ouest 
celle qui existe pour le pays, 
principe que certaines circonstances qui 
existent dans diverses partiesdu pays,peut 
rendre nécessaire l’existence d’une fran
chise différente.

M. WATSON exprime 
vrait odopter la franchise 
dans les territoires du Nord-Ouest.

L’honorable M. ROYAL est d’opinion 
que le gouvernement avait agi sagement 
en adoptant la même franchise que pour 
l’élection des membres du Conseil au Nord- 
Ouest, ce qui répondrait mieux aux besoins 
du peuple. An Manitoba, on se sert de lis
tes municipales pour faire les listes électo
rales. Mais ce n’est que récemment que des 
municipalités ont été formées au Nord- 
Ouest. Lorsque des membres auront été 
élus pour ces territoires, ils pourront alors 
exposer devant la Chambre leurs vues eon-

niant les élections dans ces territoires.
Le bill est lu une seconde fois.
A onze heures, la séance est levée.

J’ai maintenant en mains nn 
sortiment de chaussures faites à 
pratiques trr< 
vint désirer 
printemp 
goût et à

la main. Les 
qu’elles peu 

en t’dt de chaussures de 
d’été. Boniv qualité, demie

cuveront fout ce

cha bon marché.

U. MURPHY,
No. 636 côté ouest de la rue Sussex

LES CHAPEAUX
Yum-YuinSérieux accident

Un accident déplorable a eu lieu 
sur la traverse du Canada Atlantic 
à la rue Elgin. Un nommé Bell 
conduisait eu voiture madame Bu- 
flon, la femme de son patron, lors 
qu’en approchant de la voie ferrée 
le cheval , arut excité en entendant 
le bruit d’un train. Bell descendit 
de vulture et voulut apaiser l’ani
mal en le tenant par la bride, mais 
le cheval se dégagea des mains de 
Bell et alla se jeter sur une clôture 
qu’il défonça. Un morceau de bois, 
lancé avec force, vint frappe 
Buflon à la figure, lui infligea une 
grave blessure à un œil, et il est 
a craindre qu’elle perde l’usage.

Correction
Dans la liste des souscripteurs au 

fond des incendiés que nous avons 
publié, le nom de M. W. G. Perley 
a été mentionné en rapport avec la 
sousciption généreuse de $1,000. 
C’est MM. Perley et Pattee que nous 
aurions dû mentionner.

—et—
oserve que 
de celle de “MIKADO’’

Mlle A. McDonaldr ministre 
une fra 

différente 
reconnaît le

de N’ont pas leur égal.

Maison de Modes Parisienne
681 KDE SCNNEX,

Quatrième porte de la rue York.r Mme
l’idée qu’on de
là plue en vogue

DE TOUTES SORTES,

Bois de Chauffage,
Bardeaux,

Mascarade

Les membres costumés de la 
mascarade sont passés aujourd’hui 
dans les rues de la ville, et ont 
sérénadé les principaux citoyens de 
la ville.

Echos du feu
Uu grand nombre de zélés et 

courageux citoyens d’Ottawa ont 
travaillé activement lors de l’incen
die de dimanche dernier, et les 
citoyens de Hull aimeraient à les 
connaître tous pour les remercier 
personnellement, mais la chose est 
impossible. Nous devons cependant 
mentionner M. G. Taylor, qui a 
occupé différentes positions impor
tantes à la compagnie d’imprimerie 
du Citizen. M. G. Taylor s’est mon
tré aussi zélé en cette occasion qu’il 
l’a fait dans sa position de secrê 
taire de l’association libérale con 
servatrice en temps d’élection, à 
Ottawa. Ou aurait dit un pompier 
de vingt années d’expérience.

Lattes,
Tuyaux de grès 

pour égouts, 
Etc., I te.

Il nous reste encore 
quelques bonnes Mon
tres que nous vendrons 
à $1.00 par semaine.

Ecoles séparée»

11 y aura assemblée du bureau 
des écoles séparées demain soir.

Un bean cheval

M. C Rochon possède le pins beau 
cheval d’Ottawa, mais ses créanciers 
ne veulent pas lui permettre 
garder et il le changera pour de 
l’argent jeudi matin à dix heures 
sur le marché By. Voyez sa géné
alogie dans une autre colonne.

Cour de Police

12 mai—George Johston, arrêté 
en état d’ivresse, 81 d’amende et les 
frais ; James Kelly, même offense, 
même amende ; Jean Labrecque, 
vieillard aveejeheveux blancs, pour 
avoir mendié sur la rue et avoir en 
sa possession une bouteille de whis
key, est envoyé en prison pour un 
mois ; le vieux délinquant aurait 
préféré être acquitté, car il verse

de le

DECES
Hier, en eette ville, Laura, fille de Jean 

Disvarennes.
Sas funérailles auront lieu demain. Le 

convoi funèbre quittera la résidence de 
son père à 4 hrs. P. M.. au No. 368 rue 
8t. Anuré, pour se rendre à l’église 8t. 
Anne et de là au cimetière.

Les parents et amis sont priés d’y 
assister sans autre invitation.

7

544, RUE SUSSEX.

li.SïllitANT
Mepan à toutes heures,

RUE SPARKS.
TABLE DE 1ère CLISSE.

StiT Lunch ù Midi, 0 billets poui $1 00.

GUSTAVE CHEVRIER,
Propriétaire.

Ottawa, 11 mai, 1886

Pour pir les Maisons.
Nous venons de recevoir un 

ent^deas t

TAPIS de BRUXELLES
---- ET DE-----

TAPISSERIE
Voy z es avant d’acheter.

Harris & Campbell,
BUE O’CONNOB.

VFNANT D’ETRE REÇUES

10,000
Pièces de üataier 

peint,
De tous genres et de tous 

prix.

G. PHILIBERT
PEINTRE.

208 RUE DALHOUSIE, OTlAWI.

T. VEZIM,
[Employé pendant 14 ans chez School- 

bread Rue Sparks)
No. 100 rue Rideau. Ottawa-

So chargora de confectionner et poser 
les tapis de toutes sortes et de toutes 
grandeurs. Réparera les meubles, et pla- 
c-ra toutes espèces d’ornenvnts dans les 
maisons tel que, Corniches, Rideaux, 
Poles, etc., etc., etc.

Prix très modérés. Une visite 
est sollicitée.

T. VE2I2TA,
No. 100 rue Rideau, Ottawa.

No. 92, rue Principale, Hull.

HOTEL RIENUEAU
TEND SUR L1 PLAIT

Européen et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal.

Get Hôtel offre au public voyag 
le confort désirable. La table est 1 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre Repas à toute heure 

On trouvera constamment à cet établisse
ment de première classe, des vins, liqueurs 
et cigares de choix.

JOS. RIENDEAÜ. 
Propriétaire.

eur tout

Thomas Leblanc,
TAILLE UB

vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma
gasin de M. A. U. Richard, 
Sussex.

Toutes rommandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga
rantie.

N. B.—Hardes fines une spécia-

rue

lité

V. PAGE et Cie,,
Imprimeurs et Bélieurs,

No. 1521 rue Princbale,
HULL.

Impressions de toutes sortes exé
cutées avec soin, élégance et promp
titude.

Se charge aussi de la confection 
des insignes pour clubs et sociétés 
nationales et de bienfaisance.

Prix très modérés.
N. PAGE et Cie.

Ottawa, 12 mai 1880. U

par année, on n’arrive qu’à un tota 
de 81200 nar ann."\ soit une écono 
mie de $50, tout en ayanl une êcoh 
plus centrale, plus spacieu-e et plut 
pripra au besoin de la population

1E CANADA
Ottawa. 13 Mai 18S6

MOUVEMENT SÉCESSIONNISTE la rue Sherwood, dont le bureau 
pourra retirer des bénéfices soit en 
la vendant, soit en la louant.

(Quand bien même cette nouvelle 
école devrait coûter quelques nias 
de plus par année au bureau des 
écoles séparées, est-ce que Von doit 
s’arrêter à cette considération, lors
qu’il s’agit de l’éducation de nos 
enfants ? Cent sept enfants seule
ment dans l’école actuelle de la rue 
Sherwood reçoivent l’instruction, 
tandis que le nombre de ceux qui 
pourraient et devraient fréquenter 
l’école si elle était plus grande, est 
de cent quatre-vingt-dix-huit.

Quelques membres du bureau 
prétendent que l’emplacement de 
l’école proposée, près l’église Saint- 
Jean Baptiste, n’est pas convenable, 
parce que les enfants qui demeurent 
en bas de la côte, dans le quartier 
Victoria, vont être obligés de mon 
ter la côte pour aller à l’école. Et 
les enfants qui demeurent sur la 
côte ne sont ils pas obligés eux 
aussi de remonter la côte après leur 
classe? C’est là une raison futile, 
indigne d’hommes sérieux.

L’emplacement de l’école propo
sée, près de l’école Saint Jean-Bap 
liste, est-il le plus convenable pour 
les besoins actuels de la majorité 
des enfants qui fréquentent l’école 
et pour les besoins futurs de la 
localité, besoins qu’il est facile de 
prévoir ? Telle est la question que 
chique commissaire doit su poser. 
Or, la grande majorité, sinon la 
presque totalité des catholiques de 
la paroisse Saint Jsan Baptiste, a 
demandé que l’école soit transpor
tée près de l’église Saint Jean Bap 
liste, et cela pour plusieurs rai
son!, dont les principales sont, pre
mièrement, que l’éducation chré
tienne des enfants sera mieux sur
veillée par les Frères et par les 
Rêvds Pères, qui seront tout près, 
qu’elle ne peut l’être aujourd’hui 
par des instituteurs laïcs ; deuxiè
mement, que la majorité des en
fants pouvant aller à l’école réside 
sur la côte dans le quartier Wel
lington, et que de jour en jour 
cette majorité augmente, alors que 
le nombre diminue dans le quartier 
Victoria.

Ces raisons doivent être sufîisan- 
pour engager tout catholique et 
tout ami de la justice et du bon 
sens à voter en faveur de l’école 
proposée, près l’école Saint Jean- 
Baptiste.

Le vieux levain annexionniste 
qui a de tout temps fermenté à la 
Nouvelle-Ecosse, menace d’agiter 
de nouveau la province. Un le 
déguise sous forme d’un mouve 
ment de sécession contre la Confé 
dération.

Comme partout, ce sont les libé
raux qui sont à la tête de cette 
agitation déloyale. C’est ainsi que 
le gouvernement grit de la Nou
velle-Ecosse a réussi à faire adopter 
par la Chambre une résolution 
comportant que la province désire 
se constituer en province indépen
dante. Six députés seulement ont 
voté contre, ce qui pourrait indi 
quer un mouvement sérieux.

Il est à peine besoin de dire que la 
Nouvelle-Ecosse n’a aucune chance 
de se séparer des autres provinces.On 
se souvient de l’agitation qu’elle fit 
dans ce sens, il y a quelques années, 
sous la conduite de l’éloquent Joseph 
Howe, agitation qui eut pour résul
tat d’améliorer les conditions de son 
entrée dans la Confédération. Une 
seconde tentative serait vue d’un 
œil encore moins favorable par le 

gcvv« ii;en dit in 11 ;
■ le plus vigoureusement que jamais à 

donner de la cohésion à ses colo 
nies.

il

Les libéraux de la Nouvelle 
Ecosse savent bien le sort qui les 
attend, mais leur mouvement est 
tout simplement une manœuvre 
éltctorale pour revenir au pouvoir 
—les élections locales devant avoir 
lieu prochainement—et pour créer 
du mécontentement contre le pa-ti 
conservateur.

L’ECOLE ST J EAN-BABTISTE

L’assemblée du bureau des écoles 
catholiques d’Ottawa, qui devait 
avoir lieu hier soir, a été remise à 
vendredi prochain, faute de quorum.

On devait y discuter la motion 
de M. Smith qui s’oppose à la déci
sion, prise à la dernière assemblée, 
de construire une école catholique 
dans, le quartier Wellington, près 
de l’église, sous lt conduite des 
Frères des Ecoles Chrétiennes.

Sa Grandeur Monseigneur Duha
mel s’était rendue à cette assem
blée, montrant par là l’intérêt 
qu’Elle porte à cette question vitale 
pour les catholiques et les Cana
diens-français de la paroisse St Jean- 
Baptiste.

Malheureusement une moitié du 
Bureau des écoles est opposée à la 
construction de cette école qui est 
d’une urgence capitale, et ce qui 
est encore plus regrettable, celle 
moitié est exclusivement composée 
d’irlandais. Ceux-ci ne devraient 
pas ainsi s’opposer à la construction 
d’une école dont l’utilité est admise 
de tous.

Le coût annuel, vu les avantages 
considérables offerts par Sa Gran
deur Monseigneui d’Ottawa, sera 
moindre que le coût annuel de 
l’école laïque actuelle à laquelle il 
faut nécessairement ajouter celte 
aimée uu troisième instituteur, car 
le nombre des enfants y est trop 
considérable pour deux instituteurs 
seulement.

Les deux instituteurs actuels coû
tent chacun $425, mais il en faudra 
un troisième qui recevra environ 
$400, ce qui fera $1250 par année. 
Or, la construction devant coûter 
$10,000, Sa Grandeur offre les fonds 
nécessaires à 6 p. c. seulement, de 
sorte que l’intérêt à payer sera de 
$ 00 eu’ement. Trois f-ères institu 
leurs devant coûter $200 chacun a

UN RACONTAR

Le Free Press se mêle de nos af 
faires intimes et prétend que M. 
Blouin, qui était attaché à la rédac
tion du Canada, a été fort maltraité 
par M. Tassé, M. 1\ Ce mauvais 
traitement se réduisait au fait que 
M. Tassé aurait requis M. Blouin 
d’aller reprendre son poste à la 
Minerve qu’il aurait quitté tempo
rairement il y a quelques semaines.

Nous sommes bien persuadés que 
M. Blouin n’a pu autoriser les ré
flexions du Free Press, car sa bonne 
et généreuse nature doit lui faire 
mépriser les ingrats.

Mente d'un cheval

Le eu per be cheval de M. Rochon 
qui doit être vendu à dix heures, 
demain matin, est d’un beau brun ; 
il aura quatre ans le 27 juillet ; 
hauteur estde 16 mains et il pèse 
1,290 livres. C’est un animal pos 
sédant un des meilleurs records 
comme trotteur.—1. B. Tackaberry, 
encan teur.

sa

Club St Habert
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lundi dernier, M Emery Ga 
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Pour six mois .... 
Pour quatre mois-

Première insertion, par ligne......  . fO.l»
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Uno fois ’a semaine ............... .
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Ces mots : 
sur son cet
jeunesse 
foulée des 
et vivace a 
Bientôt b 
Danielle t 
de la pens 
sayé vaine 
te ; il se d 
poussé son 
avait pas c 
cria d’un b 

—Oui, o 
Il senti 

épaule, 
der d'un ai 

—Ah ! v 
elle en Ven 
qu’elle ne t 
l’esprit '( j’i 

Octave d 
sa mère, m 
lui enleva 
diatement. 
et s’accrou]

—Et d’ai 
champ, n’e 
au secours 
des Kerma: 
est entrai m 
Nous relèvi 
runs son bl. 
doute que 
rentes, ma
rapportera 
consciences 
de famille.

—A Diet 
m’oppose à 
martin, les 
dre de vutr 
souscris d’a 
seillera vot 
point sur V 
vos désirs.

—Eh ! qi

Madame

elle.
—Cela t: 

nez sur m< 
n’ai nulle ei 
Blossac.

—Que m< 
Grandcham 
Mais songét 
dire arrêté « 
comte mon 
sespoir de 1 

Octave se 
répondit av 

—Cette r 
re. Il s’agit 
heur, j’ai bi 
et de me pr 
son de failli 
comme la vi 

—La vict: 
—Oui, nn 

dresse des I 
manqué* ! 
sent jamais 
de votre cœ 
vous n’avez 
miliation. E 
plait de vout 
j’irai faire a< 
générosité ! 
gardentl enr 
Je ne veux j 
ments !

—Tu es ti 
tiens pas aas 
des préjugés

voua si nobli 
fert !

Embarras! 
d’Octave, nu 
silencieuse, 
tout à coup 
moment où < 
bientôt avec 

—Mais al< 
ser tout à l’h 

Ce fut le t 
tordit.

—Est-ce q 
proportionné 
champ.

— Quant h
pondit-il cuti 
j’en dois jugi 
aviez formé (
sac, cette cor 
re à vous die
vous pensez

En vériU
aimez l

—J’aime, i

—

A VENDREElévation a la pairie
LoNiîftÈs 11—La Gazette annonce l'éléva

tion à la pairie de sir Thomas Erskin May, 
avec le-titre de baron de Farnborough.

ta question des pêcheries
Londres 11—L’association de l’arbitrage 

la paix a adopté des résolutions en 
faveur de la paix avec le cor 
ciétés d’Amérique et d’Angle 
former une commission pour régler la 
question des pêcheries et créer un tribunal 
spécial pour interpréter et régler les points 
litigieux des traités.

-Royal Studio- NOUVELLE LISTETentative d*àSK&*^imit
Buenos A vues. Il—Au nto.néiH où ! 

président s'apprêta il il ouvrir h-, Cong' 
n}er, une tentative d'assassinat a été diri 
gée contreluh/Un individu que l’on <-ro- 
atteint d’aliénation mental'- lui a porté su. 
la tête un coup qui l a rendu iivcns-l ! . 
Mrlgré l’excitation créée par le crime, le 
message du président a été lu et lu session 
a été ouverte.

Le président a été transpnr 
croit pas en danger de

TELEGRAPHIE La propriété située sur* la rue 
Sussex et connue sous le rom* de 
Hotel Peerless, en face du quai de 
la Reine. Aussi 2 maisons sur la 
rue Bolton, Lettre O ; aussi une 
ferme de 5u acres de terre, lot 16, 
9ème concession, Ottawa Front, 
township de Gloucester. Pour plus 
amples informations s’adresser à 

T. BEIiLKMARE, 
620 rue Sussex.

CHAPEAUXK

SALLES DITCANADA
de

ncours des 
terre afin WOODCOCK.deGrève des employés de tramways

té chez Int.Ou 
mort pour leToronto, 11—Les omnibus conduits par 

les grévistes des tramways en opposition 
à ceux de la compagnie, ont été bien en
couragés. Ils ne collectent pas le prix du 
passage, mais une boite est fixée pour re
cevoir les contributions volontaires. Us 
sont déterminés à continuer jusqu’à ce 
que la compagnie se soumette â leurs 
exigences. É n’y a eu aucuns nouveaux 
troubles.

moment. 98 Hue, Welington
Chapeaux Canton.
Chapeaux Milan.
Chape ux Braid.
Chapeaux Gallon.
Chapeaux Chip.
Chapeaux Noir 
Chapea x Brun.foncé.
Chapeaux Brun clair.
Chapeaux Paon.
Chapeaux Drab.
Chapeaux |B lanes.
Chapeaux Braid uni.
Chapeaux de fantaisie.
Chapeaux; pour jeune gens et gens de 

petite taille.
Chapeaux pour les vieux et les per

sonnes de haute taille.
Chtpeaux de toutes formes et couleurs 

et ae tous prix.

Le célèbre magasin de Modes.
3# HUE SPAVKS.

Les anarchistes à Chicago
Le choléra

nouveaux cas de choléra et 
sont signalés aujourd’hui à Barl, à 
9 cas et 7 décès et à Brindisi, 3

Photographies Cabinet.
Washingiton. 11—M. James Ward, re 

présentant de Chicago, a envoyé hier le té
légramme suivant à l’honorable E. Cray, 
du Freeman's Journal, de Dublin : 

alité de rei

Rome 11—35 
11 décès 
Venise,
nouveaux cas et pas de décès.

2.U0 la douzaine, et elles sont réellement
bonnes.

Voyez nos
trict de 1 
désire refu
certains journaux anglais et declarer q 
cuno personne d'origine irlandai e n'a pris 
part aux troubles qui ont eu lieu rérem 
ment en cette ville et qu'au lieu d’aider aux 
anarchistes plusieurs braves irlandais nuié 
ricains sont morts en défendant la vie et 
les intérêts des citoyens de Chicago.

(Signé) James H. Wa

représentant du dis 
ucago au congrès américain .io 
ter les articles mensongers «le 

glais et déclarer qu'a u

N un
Chic REVUE COMMERCIALE

La Russie et la Chine
Saint-Pétersbo 

dit que la gui 
tion de fronti

ETATS-UNIS )URG, 11—Le Novaétidn 
eule peut régler la ques- 

e la Chino et la ivus-
Avis aux personnes qui désirent 

•e bon temps dans leur poche. Mon 
ties Waltham en or ou argent, à 
grande réduction de prix, avec 
assortiment complet de joncs de 
mariage et bijoux de différents 
genres, garantis tels qu’on les re 
présente, sinon l’argent 
remis.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
eu général de l’encourauement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

Avis aux Mères—Le Sirop Cal
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille,en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petin chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfaut fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cinq cents 
la bouteille. Assurez-vous, et de
mandez le u Sirop Calmant de Ma- 
dame Winslow, ” et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

ères outr
Nouvelles maritimes

New-York, 41—L’Elbe est arrivé de 
Brême .

Toutes sortes de Photographies exécu 
tées à des Prix qui conviennent à tous.

Les Cortes Espagnoles
Madrid, 11—Lo discours du trône qui a 

prononcé hier.parle des affaires cou ran 
tes et des relations cordiales a l’étranger; 
il annonce que le gouvernement éludie In 
question sociale à cause de l'importance 
qu’elle, prend a l’étranger.

Une mesure sera soum-sé 
tous les traités de eoruinerc 
lions conclues avec l’Anglete 
suite une convention qui acci 
gne les conditions des natif 
favorisées pour l'importati- 
dans la Grande Bretagne ou 
nies britanniques.

Ce sont là les conditions demandé 
l'Espagne. La politique financière 
vernement a été réglé 
une augmentation de taxes. Un propose 
plusieurs sujets pour la législation future. 
On annonce de bon 

l’Amérique n’t

étéNew-York, 11 — L’ “ Amérique,” de la 
compagnie Transatlantique est arrix'é du 
Havre. Nomination

New-York, Il—James D. Smith, a été 
élu président de la bourse aujourd'hui.

De toutes les parties du Canada.
Une tempête

Kansas City, 11—Une violente tempête 
de pluie s’est abattue sur la ville aujour
d’hui. Le palais de Justice s’est écroulé ; 

e école a été en partie renversée et l’on 
que sept onfants ont été ensevelis dans 
ruines. Une fabrique a aussi été dé

molie par le vent, cinq ouvriers y ont per
du la vie.

A1 heure on a appris qjie l’ancien cha
teau d’eau près du palais de justice a été

nversé. Il ne reste plus, qu’un seul fil 
télégraphique debout pour faire le service 
avec le reste du pays.

A 2.20 p. m. Tune des a 
chemin de fer sur le Mi

sera Cadres, Albums, Statues, 
Ouvrages Japonais- 

ABAT - J QUE

pour prolonger 
e. Des négocia - 

irre, il est ré
mie à l’Espa- 
ms les plus 

on de scs vins 
. dans les coiu-

Grève terminée
New-York, 11—Les fabric 

et les tailleurs ont réglé à 
és qui ei 
de travail

ants de drap 
l’amiable les 

xistaient entre eux ; la 
04 he

dit difficult
est lixee ajournée De fantaisie, faits à ordre, au plus 

court délai. NOUVEAU MAGASIN

de manière à evimr
Venez voir nos Curiosités Mécaniques.duEUROPE DE

Boni Studio. PEINTURE et TAPISSERIESLa vente de Neuville •°înont du 
écrou

lée, ce qui paralyse le trafic sur plusieurs 
chemina de fer.

C’est dans la partie nord de la ville, que 
la tempête s’est déchaînée avec le plus de 
violence.

A 3 heures on a acquis la certitude 
qu’une vingtaine de personnes ont perdu 
la vie dans la tempête. La maison d’école 
et le palais de justice avaient’ été condam
nés il y a quelque temps par l’inspecteur 

bâtiments comme menaçant ruine. 
Malgré sa violence, la tempête d’aujour 

d’hui ne ressemble en rien à celle qui s’est 
abattue sur la ville il y a trois ans. C’était 
une pluie torrentielle poussée par un vent 
violent qui a converti les rues en vérita
bles rivières. Une foule de cheminées ont 
été démolies et nombre de voitures ont été 

rsées. Il y a de l’eau dans toutes les

arrhes ne source finiParis, 11—La vente des esquisses e 
aquarelles d’Alphonse de Neuville a pro 
duit, le premier jour, 250.300 francs. Le 
résultat obtenu a dépassé les prévisions 
De toutes petites esquisses se sont vendue, 
de 400 fr. ù 1,500 fr. Diverses études de set; 
grands tableaux ont été très disputées 
Des têtes de gendarmes et de mobiles 
panneaux, le tout non fini, ont été vendu 
chacune 700 et 800 fr. Le gouvernement 
acheté deux peintures. L’une, la première 
esquisse du tableau exposé en 1875, a été 
vendue 10,000 fr. et l’autre une réduction 
du fameux Bourget, qui appartenait a 
William 11. Vanderbilt* a atteint le chiffre 
de 15.000 fr. M. Knoedler a acheté la Pus
se relie d" la gare de St y ring. C’est un des 
meilleurs specimens. Une premiere esquis 
se d’une charge de cavalerie à Gruvelotte. 
peinture appartenant à John S. Martin, de 
Brooklyn, a été vendue 11,(300 fr. Une 
quisse de la peinture appartenant a M. 
Munger, de Chicago,La batterie endanger. 
a été adjugée au prix de 6,000 fr. Une ré 
duction du célèbre tableau Défense (le Long 
Bayou, appartenant à M. Chapman, de 
Saint-Louis, a été pavée par un amateur 
français ">,0iX) fr. L’esquisse qui a obtenu le 
prix le plus élevé est Le. Parlementaire, 
27,500 fr. Presque toutes les petites esqit!» 
ses ont été achetées par des amateurs. Les 
prix étaient trop hauts pour les marchands

Les Polonais en Allemagne
Bkrlin.11—Le bill assujettissant

du gouvernement tous les instituteurs 
dans les provinces polonaises a été adopté 
en deuxième délibération, dans la diète 
pruss

Londres,
Diversité de 
center le défi qu 
d’Harvard pour

que les négociations continuent 601000^Roii1e»nx «fe Tapls- 
Nerlen des derniers goûte viennent d’être 
reçus par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont toutes de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Peinture*, Huile*», Pinceaux, 

Blanchtatinlrt», Vernis^eec.
ASSORTIMENT COMPLET. 
Peintures délayées, prêtes à poser, 

de toutes les couleurs.

Vis-à-vis les édifices du Parlement.

AU PUBLIC DE HULL, 
tilt DSS CR ES! CHAUSSURES !! 

Hurrah ! Hurrah !

Nouvelles des Cantons de l’Est

Barford—On estime que les érables ont 
donné cette année environ une livre et 
demie de sucre par arbre.

Massawippi—La femme qui a < 
jour à l’enfant à douze doigts et d 
toils, est madame Desmarais, 
petit u’a vécu que deux lie

Artiiabaska — Nous regrettons vive
ment d’apprendre que nos amis MM. Jos. 
Lavergne, avocat à Artiiabaska, et Lo 
Lavergne, notaire à Stanfold, vienn 
perdre leur vieille mere. Mme Lavergne 
e-t morte à la résidence de son fils, à Ar- 
thabaskaville, à l’âge de 76 ans.

Pour le coin des rues
PRINCIPALE et DUKE.donné le 

onze or- 
Le pauvre Mr. Elz^ar Fortin a toujours en mains un 

assortiment considérable de chaussures 
faites à ordre, telles que Souliers de tra
vail, Bottes, Bottines, qu’il vendra à sacri
fice.

No. 108 Rue Rideau,
Vis-à-vis le magasin de T. Birkett.

J.-Bte. DUFORD.
deK Il s’est procuré les services d’ouvriers 

habiles et compétents, dont la main d’œu
vre ne peut être surpassée ailleurs.

Il vient d’importer de Chicago un assor
timent de formes pour chaussures d’un 
système tout nouveau et dont l’élégance 
ne peut être contestée. "

11 emploie dans la confection de ses 
chaussures les meilleurs matériaux possi
bles et garantit que tous 1 eux qui laisse
ront leur ordre seront servies à leur pleine 
et entière satisfaction.

Les prix sont raisonnables.
Et pour les différentes raisons ci-dessus, 

il espère que le public intelligent de Hull 
et des environs continuera à lui accorder 
dans l’avenir le bienveillant patronage 
dont il a bien voulu le gratifier par le

16 avril 1886—3m
ias City, 11—C’est vers 10 heures 

que les nuages ont commencé à s’a
monceler au-dessus de la ville. L’o 
arrivait du nord-est. Bientôt il fit presque 
aussi sombre qu’en pleine nuit. La popula
tion épouvantée courut se mettre à cou 
vert. C’est à 11.20 que l’orage a crevé au- 
dessus de la ville. Il a duré une demi 
heure et a renversé cheminées, enseignes, 
véhicules, etc.

A part le palais de justice et l’école, plu
sieurs batiments ont été renversés par la 
violence du vent.

Leavenworth, 11—A 11 heures avant 
midi un ou .igan d’une violence extrême 
s’est déchaîné sur la ville.

A 10 heures p.m. on comptait 24 morts et 
23 blessés.

PORTRAITSDrummond ville—Deux paragraphes ont 
paru dans lo Progrès à propos de la v 
time de Salmon Creek, à la sortie du 
Brompton. Le 110m du noyé est Joseph 
Bouchard, tel qu’il a été dit la premiere 
fois et non pas Joseph Blanchard. On le 
sait, la première impression est toujours la 
meilleure !

lac GRANDE REDUCTION
Photographies grant eur

CA.BHSTET
un garni: 
eu prison

de°’Ar

ond.—Il y a eu samedi huit jours, 
n du nom de Stimson a été envoyé 
1 pour la période de quatorze jours, 
w. E. Joues, juge de paix, pour $2.00 par doz.au cnn

Etroubl

il a dit qu’il n "était poi 
bile plaidoyer n’a pu 1 
Served him right I

—Les billots de lacompagrüp des scieries 
de Pierreville sont descendus la semaine 
dernière. La quantité n’est pas aussi forte 
que les années dernières. C’est la seule 
flotte que nous verrous sur le Saint Fran
çois cet été. Celle de la rivière Nicolet n’est 
lias encore en mouvement, l’eau étant trop 
basse. Les commerçants de bois redoutent 
le manque d’eau ce printemps dans la plu
part des rivières.

lé 1 ordre durant 
du Salut. Pour

neenngs 
our toute défense, 
. “ le seul.” Cet lia

it do la geôle.

CHEZTAPLSÏRIK ! TAPIS>ER1E
Course de chaloupes

11—Le club de rameurs de l’u 
Cambridge n’a pas voulu ae 

e lui a porté l’université 
loupe.

Lo tarif allemoad
Berlin, 11--On constate que lo nouveau 

tarif allemand contrairement à l’attente de 
Bismarék nuit plutôt qu’il ne proliteaux 
industries du pays.

Dorion <&c sauve
M. Pasteur et la rage Avis à la population de Hull Venez un. Venez tous.

M. Euclide Parent vient d’ouvrir ELZÈAR FORTIN,
un nouveau magasin de Tapisserie, ^es rues Principale et Duke, Hull. 
Peintures, Huiles, vernis, etc...

Ayant reçu un assortiment assez 
complet de tapisseries de toutes 
sortes et pour tous les goûts, et 
contenant les patrons les plus nou
veaux que vous pourrez acheter à 
25 pour cent meilleur marché qu’à 
Ottawa.

Une visite est gracieusement sol
licitée, au No 168 Rue Main, dans 
le Bloc de Poulin.

DelormeNlw-York, 11—Le chirurgien bien con- 
M. Alexander Mott, de New York,vient 

oir de son fils, le Dr Valentine 
ent a Paris pour y étudier 

;. Pasteur pour la guérison 
rage, une lettre pleine d’enthousias

me, par laquelle le jeune médecin inforr.;: 
son père qu’il a été l’objet du plus gracieux 
accueil de la part de 1 illustre savant fran
çais et de ses collaborateurs de la rue 
d'Ulm.

S une course en cha
Mott, actuel lem 
le système de M HO Hue Sparts et 569 flue Sussex

ü MACHIJVE A «RE Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.

P. S —Satisfaction garantie.de l’époque ; quelle est-elle ? Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

La question d’Orfent
Athènes, 11--M. Delyannis refuse de 

convoquer la chambre des députés. Il a 
donné hier les raisons qui l’avaient poussé 
à résigner avec son ministère. Il dit que la 
guerre seule pourrait vjfTaevr l’Immiliat 
a laquelle la Grèce axait été soumis 
que la guerre était impossible s’il 
désunion parmi les Grecs.

Les menées de l’opposition et l’indiffé 
rence du roi paralysaient les efforts des 
vrais patriotes. C’est pour cela que le 
gouvernement avait résigné dans l’intérêt 
du pays. Il était convaincu que 
sancea étaient hostiles à son 
ment. Le comte de Mouy, mini 
çais en Grc 
ment que! 
suivre, vu l’êta 

Les pui
des ports grecs et avoir 
ce fait, ont été forcées à cause du mauvais 
temps d'envoj-er leurs navires à Suda Bay, 
et il n’y a par conséquent aucun blocus a

—Jeudi soir, au moment où les membres 
de l'Armée du Salut se retiraient de la salle 
de l'hôtel de ville, l’un des chandeliers sus
pendus au plafond est tombé avec fracas et 
le feu s’est communiqué au parquet. On 

a l’éteindre en l’étouffant avec 
Quelques instants 

ait au dessous de ce 
de personnes et on se 
irait suivi si l'accident 

s tôt.—Ah

Exploits des voleurs
11—Des voleurs inconnus se 

luits par effraction, pendant la 
nuit, dans le bureau de poste de Manistee 
(Michigan), ont enfoncé le coffre-fort et 

ur $5,009de valeurs diverses, y com
pris une forte somme en espece et pour 
$1,700de timbres. Malgré les plus actives 
recherches de la police, aucun de ces mal
faiteurs n’a encore pu être arrêté.

SITUATIONS VACANTESDétro 
sont int “New Williams” $ centin du mol chaque insertion.parvenu

e. mais
au para v 
ehandeli 
demande

ts jetés dessus, 

ier une
PO ON DEMANDE 20 femmes pour travailler 

à bon salaire. 8'.'*dresser au Magasin de 
Chiffons, 257 rue Cumberland.

ALEX. DACKUS, Gerant

qui tient le haut du marché.
Mesdames, examinez-là avant 

d’aller acheter ailleurs.
Vendue seulement par

C. McDIARMID,
163, rue Spark.

ce qui s’en sérail 
était arrivé un peu plu 
Dieu, si c’était arrivé.

Wbstbhry^-11 y 
mieux conditionnés, 
canton, à pro 
garçon et d’une \
ont poussé l’audace un peu loin : ils ont, 
parait-il. brisé une vitre, ouvert la porte de 
force, pénétré dans la maison de l’heureux 
couple et fait un tapage d’enfer. La lunede 
miel, à son premier quartier, avait une 
teinte effrayante. On parle d’arrestations, 
attendu que les chefs sont connus.

Euclidb Parent.

30 mai 1886—2s.Pastilles empoisonnées
Jersey City 11—Ûne petite fille de six 

ans a été gravement indisposée à Jersey 
City, après avoir mangé des pastilles ache- 

es dans un magasin du voisinage. Le 
médecin, ayant déclaré que ces pastilles 
devaient renfermer du poison, la ser 
chargée de la garde l’en fan 1 én a ma 
plusieurs sous son nez po 
lui. Maintenant l’enfant est 
de danger, mais la servante 
extrémité.

Livres de leelnre pieuse

Horloge de la Passion, le Cruci
fix le plus beau des livres, l’Ame 
sur le Calvaire, Douloureuse Pas
sion, Manuel de l’Heure Sainte, la 
Sainte Communion, le Ciel ouvert 
par la Confession sincère, Médita 
tiens pour tous les jours de l’année, 
les plus belles prières par St. Al 
phonse, Un aide dans la Douleur, 
Année Spirituelle, Quinzaine de 
Pâques, Le Chemin du Ciel.

Ces livres sont en vente chez 
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

a eu un ch 
, mardi soi

vari .de» 
ns notre.daiverne- (>N DEMANDE deux commis d’expé

rience chez A. C. Larosb, 49 et 51 rue 
Sussex,

goi
poa du ma 
~ veuve.

nage a un vieux 
Les charivaristesce, a demandé à son gouv 

le ligne de conduite il d 
t des affaires en Grèce.

ivoir fait le blocus 
notifié la Grèce de

tér

A vendre ou a louer
Une excellente maison, 299 rue Théodore. 
S’adresser à M. Elie Tassé, 63* rue St 
Patrice.

Nsanees n lires a
rt

Ottawa, 11 mai, 1886.ur se moquer 
presque h

la

CSAF£AÏÏZ
DU PRINTEMPS

Saint-Jean—Larochelle, qui a été arrêté 
et mis en prison, il y a une quinzaine, pour 

un coup de fusil sur une bande 
lançant de la boue et des pierres 
m, a subi son procès sommaire- 

ant le magistrat de district, M. 
Il a été trouvé coupable, mais vû 

atténuantes, il n’a été 
jours de pr 
ucoup d’ha 
e gamin,

plomb, est parfaitement r 
t de ne plus “ le faire."

ues Grecs tiennent des assen 
très dans toutes le* parties du 
protester contre le décret des puissances 
ordonnant le blocus et pour demander la 
sympathie des nations étrangères contre la 
tyrannie des puissances.

Athènes, 11—Le ministre de l’Intérieur 
dans le dernier cabinet a consenti à former 
un ministère. Il promet d’efleelucr un dé
sarmement.

Berlin. 11—Le ministre grec ici n pré
senté un message nu gouvernement allant 
à dire que le blocus des ports de la Grèce 
rendait la guerre impossible et que la Grèce 
est obligee d’accepter l’alternative et met
tre bas lus armes.

ibices mousLe procès de Maxell
Saint-Louis 11—C’est au jourd’hui que 

doit commencer à Saint-Louis le procès de 
Hugh Brooks, plus connu sous le nom de 
Maxwell, l’assassin présume du commis 
voyageur anglais Arthur Preller.

Voici les traits principaux de cette cause 
désormais célèbre aux États-Unis.

Le 19 janvier 1885, Hugh Brooks, jeune 
avoué da Stockport (Angleterre) filait aux 
Etats-Unis en emportant une foule d’ob 
jets empruntés à des amis ou à des voisins. 
Sur le paquebot il fit la connaissance d’un 
de ses compatriotes, M. Arthur Prellvr, 
commis voyageur de MM. Dixion et Go, de 
Bradford (Angleterr), venant également 
en Amérique pour le compte de scs natron- 
et auquel il s’etait prononcé sous le non. 
Lennox Maxwell, se disant médecin.

Une étroite amitié s’établit entre les 
deux voyageurs, et le 3 avril suivant on les 
retrouve ensemble à l’hôtel Smith 
Saint-Louis, où ils occupaient dsnx 
bres voisines. Le 5 du même 
well quittait l’hôtel Souther 
que son ami était allé faire une 
aans la campagne et 11e reviendr 
bout de quelques jours. Puis repreu 
son nom Brooks, il partait pour Sun Frnn 
cisco, où il s’embarquait pour la Nouveli* 
Zélande.

Le 14 du ."nênie mois, on 
vre de Preller enferme d 
raulles de voyage et déjà dans un état 
avancé de décomposition. Tout indiquait; 
que le meurtre avait été commis par Max
well-Brooks, et celui-ci fut arrêté a Auk 
land (Nouvelle-Zélande), pa 
consul des Etats-Unis qui avait 
nu par le câble. Extradé et satni 
Louis, Maxwell, ou plutôt Brool 
y passer en jugement, après de l .ngs dé
lais causés par des difficultés de toutes 
sortes.soulevées au coursde l'instruction,la 
victime et l’accusé étant tous doux de na
tionalité anglaise.

cartes d’affairespays, pour 01 r tiré 
gamins 

sur sa niaise 
eut dev

K
BULL

Loupret.
les circonstances 

damné qu'à 
e é défendu avec beau 
M. A. N. Charland. Le 
les grains de 
bli. Il prome

— M. Raymond est à construire un v 
iiôtèl à trois étages, à Newport, Vt., 
Prospect. Ce sera l’un des plus beaux des 
bords du lac.

Venant d’être reçu, un grand 
assortiment de CHAPEAUX dans 
les derniers goûts et à des prix 
TRÈS RÉDUITS.

—AUSSI—

Capota de Caoutchouc, Para
pluies. Circulaires en Ca
outchouc pour Dames, etc.
SÉff"Une visite est respectueusement 

solicitée.

Les Dlles. SIMAYS, 
Modistes et Confectioneuses 

d’ouvrages en tricot

ison. Il a 
bileté 

atteint JS W. ARMOUR
Ont transporté leur domicile au 

No. 103, de la rue Albert, en 
face du marché central, 

Hull.

Manufacturier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMEN1—Il y a eu, samedi huit jours, on a trouvé 
une partie de corps humain, dans un baril 
à clous, dans le vieux canal. Un étudiant, 
en médecine a réclamé la trouvaille disant 

l’avait mise là pour la faire dégeler ! 
se demande si Veau n’a pas eu depuis 

petit goût."
Coaticook.—Il paraît que nos cantons 

infestés d’une bande de voleurs de la 
nt. En garde

Exposition internationale de Liver

D’IMAGES, MIROIRS,
erpool, IL- -La reine est arrivée en 
ville aujourd'hui pour ouvrir en 

ne l’exposition internationale de Liver 
pool. La cérémonie a eu lieu à 3 lira cette 
anrès-midi. C’est la deuxième foi» que Su 
Majesté visite Liverpool durant sou règne : 
sa première visite a eu lieu en 1851. c-t elle 
était aoB'-mpagnée du prince consort.

Sa Majesté a débarqué a la gare du elle 
min de fer qui »e trouve sur le tei r.: 
l’exposition et fut accueillie avec, ci 
siasme par la foule qui s’était rendue puni 
la recevoir.

Une pluie tire rend la température dosa 
gréable. On av if organisé une grande pa 
rade pour loùvvrtuiu de l’exposition, mais 
elle n’aura pa» lieu, vu le mauvais état de 
la température.

La reine passera la nuit à I.i -erpool et 
sera "l’hote de la ville. C’est la première 
fois (pie la corporation de Liverpool a 
l’honneur d’avoir pour hôte un monarque 

lai», et les citoyens ont fait tout en leur

Liv
£ (Glaces de fabriqué allemande et anglaise)

Tableaux à l’huile Anglais, Fran
çais et Allemands,

Aussi, toutes sortes de Peintures, 
Cadres en peluche, et de canevas 

pour tableaux.
LES MARCHANDISES SONT VEN

DUES PAYABLES TANT LA 
SEMAINE OU LE MOIS.

mois, M ax- 
11, en disant 

tournée 
ait qu’au

put LES VENTES À MOITIE POIX
Sont souvent une illusion. Les acheteurs 
sont fascinés par les entêtes d’annonces, 
mais s’aperçoivent généralement (trop 
tard) qu'ils n’ont pas eu plus que pour 
leur urgent maigre que leurs articles aient 
été acheté

pire espece en ce niome
—Son Honneur le maire Lovell a failli se 

r le cou, rue Saint Jean Baptiste, il y 
a quelques jours. Il a été lancé hors de voi
ture, s est presque démis la hanche et s'est 
meurtri les bras. Il a dû se servir de bé
quilles durant quelques jours. Si c’est la 
faute du conseil, par suite de l’état de la 
rue en question, il doit en vouloir à ses 
collègues. Coïncidence singulière que cette 
tentative de “ décollation," rue Saint Jean

1 iy Rue Rideau
• : '

trouva le cadn 
ans une de ses H A MOITIE PRIX !IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES.

Venez me faire une visite,
éparsmeres an -m 
IO à 25 par cent.

Quand ces ventes se font, il est d’ordi
naire d’ajouter :
Conditions strictement comptant ; 

aucun article échangé durant 
cette vente.

Mes prix sont les mômes durant tout le 
cours de l’année et ceux qui me favorisent 
une visite trouvent qu’ils ont pour leur 
argent à chaque fois et que les effets non- 
satisfaisants sont échangés lorsqu’on le 
désire.

Je viens justement de recevoir :— 
Nouveaux services à thé, à diner et 

à toilette ; nouvelles verreries ; 
articles en plaqué, patrons 

nouveaux, nouveaux 
articles de toute description.

Les personnes qui ont besoin d’articles 
en cette ligne feront bien de visiter mon 
immense assortiment avant d'acheter ail-

eté préve- 
di à Saint 
s, va enfin

Bureau de Poste.Baptiste ! oins de
West Farnham—Les capitalistes sont 

en vole d’ouvrir ici l’exploitation de la 
tourbe. L’outillage a été détruit par le feu 
deux fois déjà, mais cela n’empêche point 
ces braves de répéter la tentative. Envii 
$14,(XX) ont été placées dans l’entreprise.

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, can e 
vas pour tableaux et toutes les pi 
centes nouveautés du commerce de pe in 
tures aux prix de Montréal et Toronto.

AVISpouvoir pour rendre cette journée mémo
rabjjuijdemain sera jour de fête 
ches seront fermes.

et ies mur Lundi, le 10 courant et jusqu’à avis con
traire les malles anglaises seront fermées à 
ce bureau comme suit :—

Les lundis à 6.30 hrs. p. m , par voie des 
Steamers de la ligne Allemande du nord de 
Lloyd, de New York.

Les mercredis à 6.30 hrs. p.m., par voie 
des Steamers Canadiens, de Kimouski. Un 
sac supp'éirentaire de cette malle sera 
fermé à 7.40 hrs. p. m.

Les jeudis, à 6.50 hrs. p. m.. par voie des 
Steamers de la ligne Cunard, de New-York. 

Les arrangements ci-dessus ont été rendns 
par les changements dn samedi 

ours de départ de la malle 
enne de Rimouski.

J. A. GOUIN,
Maître de Poste.

Presse montre les grosses dents à 
M. Spencer, député de Mi«sisquoi à la 
chambre provinciale, qui aurait joué un 
vilain tour à notre ville. M. Spencer a es
sayé de nous blaguer, mais ça ne prend 
pas. laissons venir les élections. C’est 
alors que nous tâcherons de revêtir notre 
depute d'un spencer tellement étroit, qu'il 
n'o»era plus sortir de la maison. Point de 
fanatiques, ni do blagueurs, ni de pen- 
darda 1

—I&Les Grèves aux Etats-Unis
New-York, 11—Herr Most, le chef o 

daliete, a été mis en état d’arrestation.

Le vice anglais
Londres 11—Thomas Gibney 

nom figure dans l’almanach des 
avec la qualité de “ gentleman 
duit aujourd’hui devant le magistrat de 
police sur l’accusation d'avoir violé les 
amendements fait» à la loi criminelle à la 
suite des révélations de la Pall At all 
Gazette. 11 est accuse de s’ôtre procuré pour 
satisfaire sa débauche, depuis le mois de 
décembre dernier, une quarantaine de jeu
nes filles mineures,toutes de familles d’ou-

Les développement» d'* cette cause 
provoqué la plus gravai - indignai mu 
autorités n’ont réussi «tue dilltellem 
sauver le prisonnier de la colèie 
rente de sv*> vu;Ua*ca.

W. A. ARMOUR,
488 rue Sus*ex.dont le 

adresses
t’™. AVIS.Houvelles dn Mexique

Gtîyamas, 11—Un courrier, arrivé hier 
de la colonne du général Martinez, annonce 
la prise avec le» troupes Mexicaine». d’A- 
nil, réduit fortifié des Indiens Yaquis. 
Dans l’assaut des retranchements, un offi
cier et huit soldats mexicains ont été tués. 
Le chef indien Cajeme et la plus grande 
partie de ses forces ont abandonné m posi
tion plusieurs jours avant l’engagement. 
Les pertes du côté des Peaux-Rouges ne 
sont pas connues ; mais on croit générale
ment que la guerre avec les Yaquis est 
terminée.

ES SOUMISSIONS 
J vement d’un Hôt 

London, seront reçues jusqu’à JEUDI, le 
20 mai, et non le 19 tel qu’il a été annoncé 
par erreur, dans un avis puDlié dans ce 
journal.

pour le parachf- 
el des Douanes, àI

nécessaires p 
au jeudi, des j 

r voie canadi
Veuillez remarquer que le stock 

de banqueroute de Thénanlt et La- 
flamme est déménagé au magasin 
neuf de P Roehon, coin des rues 
Rideau et Nicholas.

paPar ordre.
A. GOBEIL,

Secrétaire,
Bureau de Poste. Ottawa, ) 

8 mai, 1886. J
Dept. des Travaux Publics, 1 

Ottawa, mai 7, 1886. j 114 BUE BISEAU.
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Ameublement de Chambre a Coucher
AVEC

PILULES PURGATIVES D" GUI LUE •
PILULES [l'Extrait d'ELIXlR Tonique Anti-Glairem fin D'GUHLIE*

qui donc ? qui doi

Madame Grandchamp eut à peine la 
force de répéter ce nom, tant elle fut suf
foquée par l’étonnement. Après 
tant de silence pendant lequel l’or&g 
massait sourdement eu elle, elle s’écrie 
avec une explosion de colère :

—Ah ! vons aimez Danielle, monsieur ! 
ah 1 vous voulez épouser Danielle ! et c’est 
pourquoi vous refusez la main de votre 
cousine. J’en suis fâchée, mais vous n’au-

ic '{FEUILLETON
8 Préparé par PAUL GAGE

Pharmacien de Première Classe, Docteur en Médecine de 1* Faculté de Paris 
SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE UÉDICAMENT 

PARIS, O, Eu# de Œrenello-St-Q^rr™»*™ 9, ZP-AJEUCS
Ces Pilules renferment sous un petit volume toutes les propriétés 

toni-purgatires de l’Elixir Guilliô qui, depuis plus de aoiranU ans, est 
reconnu comme un des remèdes les plus économiques. Comme PURGATIF 
et DÉPURATIF, il est d'une efficacité incontestable contre les Mala
dies du Foio et de l'Estomac, les Digestions difficiles, les Fièvres 
épidémiques, les Affections goutteuses et rhumatismales, les Maladies 
des Femmes, des Entants, et dans toutes les Maladies congestives.
SE DÉFIER DES COgTBEFAÇORS. EiIqw les Véritable PILULES SOULIÉ pripirtei par PAUL GAGE, 
m D*p4t à Quebec I D- Bd. MORIN * C\ Pharuv-Vh-, 314, rue Sunt-Jeee MH

rr Dtm î kw pnixnpAi.rw piuum'civ» r>tt canada.

DESSUS EN MARBREDANIELLE
VI

Son but, en réconciliant les Ker- 
martin et les Grandchamp.n’était d'ailleurs 
rien moins que désintéressé : il espéra G , , 
d’abord faire contracter un riche maria*, à f"rt 8 1 V.ÜU? »«‘«'>dait Quo, ! vous, tils 
sa aœur ; il comptait ensuite, cette union d ™ general, petit-hlaU un comte de h.01- 
accomplie, emprunter cent mille francs à 1 vuus épouseriez une Penhoet.l eu-
Octave pour payer ses plus redoutables ^ d un ancien métayer du pays, la mece 
créanciers, qu’il avait momentanément d un ménétrier parisien ! Allons, vous 11 y 
apaisés en leur offrant cet évantuel appât.

Cependant madame Grandchamp était 
fort inquiète. Connaissant seulement pour 
en avoir entendu parler, l'excellente fem
me, les répulsions spontanées qui se pro
duisent à première vue et qu’il est si diffi
cile de vaincre, elle appréhendait qu'il n’y 
eût quelque chose de semblable dans le 
sentiment que sa nièce inspirait à son fils ; 
elle tremblait que l’ouverture faite par 
elle aux Kormartin ne pût aboutir ; elle 
se désolait par avance de cette blessure à 
leur orgueil, et, qui pis est, à leur pauvre
té. Ne pouvant plus tenir à son incerti
tude, eiiu b j rendit à l’appartement d'Oc-

Dix heures sonnaient aux pendules du 
château, la nuit était calme et douce ; 
accoudé sur 1 appui d'une fenêtre ouverte,
Octave laissait son regard pensif errer de 
la turte au ciel, comme à la poursuite 
d’un fantôme capricieux et insaisissable.
Il tenait dans l'une de ses mains la camé
lia brisé, et par instants s 
pliaient douloureusement

rez jamais mon consentement, jamais, en
tendez-vous ! Pardieu ! votre père rirait Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

TVTTP.TTT^T . J s

v’SSS* APERITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS 4 DEPURATIFS
,ls guorissen». et préviennent les maladies qui so i attachent

Èj l’DKOOItOBMm d«# INTESTINS,toiles que : Mueeqae*
S V A'appéHt, Migraine, Vonuti patios*., Anus» d# JNIe,
«M de Santé JJ Congestion* «tu t'aie, <tu Poumon et du Ort«uw,«i4
*\ du dnrfpnr /* TRKS 1U1T6s kt CONTRKrxiTS
Vx , ear JS Exiger l'étiquette ci-joinli en i eouleuri, avec la eut VÉRITABLE*
>\>RAMCAl /* !• tOla 1l2bolta(bÛgraina)—8fr.la boita(105grains) .lêtiwâm «Am»b*,

rrl** Québec /D»KI M0R1M 4 V; Montréal t LATIOLETTE 4 1ELS0L 
* * *w et ramoiEALae pbarmaoiss du oanab*

M * Aucune préparation n'est supérieure au Quitta Anti-Diabétique Bather* 
(Ouata 4aa Mfiumx.) D» DHLMU, la f novembre 188*.

pas songé ! Après mûre réflexion vous 
donnerez une si folle idée, une si in- AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 533 ET 534;RUE SUSSEX

convenante fantaisie.
Octave avait vu venir le grain, comme 

disent les matelots. Loin de chercher h lui 
résister, il avait plié toutes ses voiles et il 
attendait dans le silence et l'inertie que la 
tourmente se fût dissipée d elle-même. 
L’expérience lui avait démontré que les ra
res emportements do sa mère étaient tou
jours de courte durée, quond on les lais
sait paseersansoppositiun.C’estcuquiadvint 
cette fois encore 
obstacle, l’orage se calma, et madame 
Grandchamp continua d’un ton radouci :

—Voyons, recueillez toute votre raison. 
Octave ; envisagez de sang-froid l’étrange 
projet que vous avez conçu, et vous avoue
rez qu'il n’a pas le sens commun. Connais
sez-vous seulement cette Danielle ( Savez- 
vous quelle conduite elle a tenue à, Paris ? 
Est-ce que je le sais moi-même 'i Qui jwtur- 
rait nous en instruire ? Avez-vous, enfant, 
réfléchi à tout cela i Pour moi, je n’ai ja
mais entrevu de sa vie passée que le coin 
du voile qu’elle a bien voulu soulever H 
mes yeux, et je me suis vraiment montrée 
imprudente en accueillant si facilement 
une personne sur la moralité de laquelle 
j’étais si peu renseignée. Ah ! [ 
de ! en donnant étourdiment votre

JOSEPH BOYDEN
V

CAMES PROFESSIONNELLES

OTXA WA
Sue rencontrant aucun :o:-Yali» et Adam

AVOCATS t ET NOTAIKES PUBLICS ANTI-DIABÉTIQUE RO
Le pins poissant tonique et reconstituant.

■ Préparation spéciale et souverain® contre le DIABÈni (Olymntrle, Albuminuria, Aaatorta, 
A Phetphoturla, ata.) et toutes les nombreuse® maladie» qui agissent eur la nutrition et qui amènent 
h A leur suite l’affaiblissement des forons, l’exaltation ou la diminution de la sensibilité. 
a D’un goût agréable, d’nne conservation Indéfinie, aucun médicament ne lui eet comparable dan»

l’Anémie, Convalescences lentes ou difficiles. Fièvres et suites ds Fièvres, de quelque 
A ntture qu’ellee soient, Cachexie. Epuisement par les excès de travail ou do plaisir, Maladies
■ de langueur, Dégoût des alimente .Marasme ot Consomption, etc., etc. 
a 8e supporte mieux et agit plus vite que l’huile de foie do morue chus les 
h raohltiques ou scrofuleux.

iKohn venons «le recevoir le 
<»m« bel aNNoriiiut’iil 

de toiles peintes et duree» 
pour leneire* «i*il ait 

fa nais eleImporte en Clanaila

»ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 

1’Hotel Russell.
UnLIi

i
A. A. ADAMJ. A. VAL1N,

M. Adam, ‘membre du barreau de Qué
bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province. JACOB ERRAIT

■

MAGASIN PALAIS DE MEUBLESDr Alfreil Savard
BUREAU : —No 376 RUE CLARENCE, 

Ancienne résidence du Dr Prevos*

ses yeux se re
sur la pauvre 

fleur ; alors le souvenir de la scène où elle 
figuré se retraçait à son esprit. 

Ces mots : Jamais ! jamais ! ” retombaient 
sur son cœur en le meurtrissant. Mais la 
jeunesse découragée est comme 1 herbe 
foulée des champs, elle se relève fraîche 
et vivace au premier souffle qui la caresse. 
Bientôt Octave se rappela l’émotion de 
Danielle en l’écoutant ; il revit des yeux 
de la pensée les larmes qu’elle avait es
sayé vainement de lui cacher dans sa fui
te ; il se dit qu’elle n’avait peut-être re
poussé son amour que parce qu’elle n’en 
avait pas compris toute la pureté et il s’é
cria d’un ton résolu :

—Oui, oui ! je l’épouserai !
Il sentit une main se poser sur son 

épaule, se retourna et vit sa mère le regar
der d’un air heureux.

—Ah ! voilà une bonne parole ! lui dit- 
elle en l'embrassant. Et moi qui redoutais 
qu’elle ne te déplût ! Où donc avais-je 
Vesprit I j’étais folle 

Octave devina sans peine la méprise de 
sa mère, mais la joie qu’elle manifestait 
lui enleva la force de la détromper immé
diatement. Il la fit asseoir dans un fauteuil 
et s’accroupit à ses pieds sur un tabou-

Entante faibles,

SH BUE Kl DK AD.
N B.—Voyez le? échantillons# de 

ces toiles dans ma vitrine.

(Vota TEA VAUX SPÉCIAUX DU Pbopmwküb JACCOUD.)i AVIS TRÈS IMPORTANT
Demandar gratuitement oh et tout lot Pharmaolens-Oèposital 

Indique lea Variétés, Causes, Symptômes et tristes Conséquences 
qua toute personne aouoleuta da as tant* doit lira areo grande attention.

Eviter lea Contrefaçons, exiger la marque H. DP1, et sur chaque I
la timbre de garantie de l’UNION dos FABRICANTS.

iranne, PARIS a 
A MRUOV M

M

L; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont. 

•er AHGENT A P H ETE H

res / RTVOa Intéressante qui 
du DIABETE,prenez gar-

une inconnue, vous risquez de le tacher !
—Manière, répondit Octave avec un 

mouvement d’impatience.. Ma mère, re
prit-il avec douceur, vous êtes cruelle. 
Tout le monde au pays, vous le savez, pro 
clame Danielle un modèle de sagesse, de
puis bientôt deux ans qu’elle est établie à 
Punfc-Scorîf. Pourquoi supposer qu’elle ait 

Paris / Son présent ne 
passé »

—Eh ! que voulez-vous que j’en augure 
on conscience 1 est-ce qu'elle ne vient pus 
do méconnaître mes bontés en vous tour
nant la tête ?..

—Ah ! ma mère, interrompit vivement 
Octave, vous vous repentirez de parler 
ainsi de ce noble cœur, de cet âme délica
te. Sa conduite envers moi a toujours été, 
au contraire, d’une indifference décou
rageante, d'une froideur glaciale.

Il y avait dans cette réplique une si sincè
re vibration que madame Grandchamp en 
fut comme remuée. Elle fléchit encore et 
répondit avec hésitation :

—Je veux bien te croire, mon fils. Non. 
il n'est pas possible que Danielle ait tenté 
de s’emparer do ton esprit. Ou je me trom
pe fort, ou elle n’est ni coquette ni dissi
mulée ; mais je n’en suis pas moins affligée 
de tout ce que tu m’apprends ; je gémis 
îles entraves que tu apportes à mes pro
jets de réconciliation et de bonheur.

—Et moi, ma mère, ne me désespérez- 
vous pas, en ne voyant dans le soin de 
mon avenir qu'une affaire à régler suivant 
vos convenances et vos calculs i Ah ! vous 
poussez vaiment la bonté envers mes no- 

parents jusqu’à la tyrannie envers

Madame Thomas liylivld 
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa
O __________________________ VT PACT TO U TM LM J*HAHMAOiM Dü CANADA

M<>nomoMouoMouomonouououoouououononouououon<>uon

Tra*Dr J. Nolin
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Ph ladel- 
phie, licencié pour la Province d Qué

bec, et di lômé du “ Royal <.ol- 
lege of Dental Surgeons” 

d'Ontario,
Coin des rues Rideau el Sussex

Heures de bureau : 9 à 5.

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver et des pius com-été moins sage à 

semble-t-il pas répondre de sou Dame Thomas By fi ld.
luln

GUËRISOH certaine « 3 Jours Médicamentsans ancnn 
autreAux Cviitracteurs et Autres.Dr !.. Coyieiix Prévost

132, Pue Daly. Ottawa 
HEURÜS DE BUREAUX : MTARIS — 7, Boulevard Beuain, 7 — PAUltià 10 A l’établissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, jiortes, persienno.- 
laites, Dois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

DÉPÔT» DAM» TOUTS» LE» DONNES PHAHMAC1B» DO

à C. STKATTONourt,Macdougull, Macdougall &
AVOCATS, PBOCURE ° 

Ontario et Québec.
Marchand d’Epiceries

iEN GROS ET EN DETAIL
COIN DES RU K S

Dalhousie < t St Patrick
OTTAWA

WOODLAND
No. 38, RUE BE 8 SE HE R“Scottish Ontario Chambers” coin des 

rues Sparks et Elgin, Ottawa.
Hon. Wï Maodoügall, C. R.

Frank M. Maododoall.
N- A. Bblooübt, L.L. M.

Voitures! Voitures!—Et d’ailleurs, reprit madame Grand- 
champ, n’est-co pas notre devoir de venir 
au secours de cette pauvre noble famille 
des Kermartin, qui,comme je te l’ai écrit, 
est entraînée sur la pente d'une ruine ? 
Nous relèverons sa fortune, nous redore
rons son blason ; cela nous coûtera sans 
doute quelques bonnes inscriptions do 
rentes, mais aussi, à coup sûr, celâ nous 

rfcera de douces satisfactions de

Près du bassin du Canal.)

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

Voilures couvertes ou decouvertes, 
Phaétons, Ftockaways, Express, 

Chariots â pain, etc., etc.,
Faits à ordre, avec soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Los matériaux que 
j’emploie pour la confection (le mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

Dr C, G. Stacklionse
DENTISTE

M. le Dr C. G. Stackhouœ, chirurgien et 
dentiste, tient son bureau an No 161 rue 
Sparks et a sa résidence privée au No 258, 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les dents sans causer 
de douleur à fou patient en se servant du 

ixidé dont il fait une spécialité.

M. C. titrai ton désire informer les épiciers 
qu’il leur vendra des épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

BNTRB

Ottawa, Q,uebec
ET MONTREAL.

consciences et de charmantes amitiés 
de famille.

—A Dieu ne plaise, ma mère, que je 
m’oppose à ce que vous rendiez aux Ker
martin, les services qu’ils peuvent atten
dre de votre bonté ! répondit Octave. Je 
souscris d'avance à tout ce que vous con
seillera votre cœur. Il est cependant un 
point sur lequel je nu saurais satisfaire 
vos désirs.

—Eh ! quel est-ce point,mon ami î
—Mon mariage avec ma cousine.
Madame Grandchamp resta stupéfaite.
—Je ne te comprends pas ! balbutia-t-

gaz aitnque o
4.6His

B 9(JART>S PROFESSIONNELLES is« ISTABLBAU DIS HBS.—Tu es injuste, Octave ; je renoncerai, 
s'il le faut, à mes chères espérances. Mais 
ne compte pas que je consente jamais à te 
laisser épouser une personne dont la po
sition est intime et dont je ne connais pas 
même tous les antécédents.

—Que ne l’interrogez-vous alors ? Elle 
ne doit pas savoir mentir ; elle vous dirait 
sa vie entière, soyez-en sûre, et sans en 
rien cacher.

—Je n’accepte pas ce rôle d’inquisiteur, 
répliqua madame Grandchamp avec un 
peu d’affectation. J’ose espérer d’ailleurs 
qu’en apprenant à mieux connaître votre 
cousine,vous vous sentirez capable do l’es
timer et de l’aimer.

—Je n’ai qu’un cœur, et je l’ai donné, ) 
ma mère ! répondit Octave avec fermeté.

A ces mots, il alla s'accouder sur l’appui 
de la fenêtre en dévorant des larmes. Sa 
mère, plus émue qu’elle ne voulait le lais
ser paraître, sortit pour cacher l’attendris
sement qui la gagnait.

s-s IH O
H'-4H H .5 fl,.DULL ALFRED MATHIEU,

K». 380 rue Clarence» Ottawa
24 juillet 1885,Paul T. C. Dnmals

INGENIEUR DE LA CITÉ DR HULL, 
ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 

PROVINCE DE QUEBEC 
Arpentage des limites à bois, terrains mi

niers, division des lots de fermes exécutés 
aux conditions les plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville 
dence : King’s Road, Hull.

î' 48 CCI laaisee Ottawa.... 32

a rr. à Montréal... 8 18 

Arr. à Québec....

00
./s2*20 30

elle Poudres de Condition d'Alexander
houle» rotin te» itou vo.v»

ü ™o—Cela tient à ce que vous vous mépre
nez sur mes sentiments, ma mère. .le 
n’ai nulle envie d’épouser la marquise de 
Blossac.

—Que me dis-tu là ? s’écria madame 
Grandchamp en se levant avec agitation. 
Mais songée,t eprit-etie, que j’ai pour ainsi 
dire arrêté ce projet de mariage avec le 
comte mon frère, et que je serais au dé
sespoir de lui manquer de parole. t

Octave se recueillit un moment, puisf il 
répondit avec une animation croissante :

—Cette raison ne m’émeut pas, ma mè
re. Il s’agit de ma destinée, de mon bon
heur, j’ai bien le droit d’émettre mon avis, 
et de me prononcer contre une combinai
son de famille dont je me considérerais 
comme la victime.

—La victime ?..
—Oui, ma mère. Passe encore si la ten

dresse des Kormartin ne vous eût jamais 
manqué* ! Passe encore s’ils n’eus
sent jamais sépare leurs mains,leurs cœurs 
de votre cœur ! Mais depuis vingt ans 
vous n’avez reçu d’eux que dédain, qu’hu- 
miliation. Et parce qu’aujourd'hui il leur 
plaît de vous honorer d'un retour intéressé, 
j’irai faire acte envers eux d’abnégation,de 
•générosité ! Non ! mille fois non ! qu’ils 
gardentl enr affection tardive et menteuse ! 
Je ne veux pas lui sacrifier mes senti
ments I

—Tu es trop sévère, mon fils ; tu ne 
tiens pas assez compte des convenances, 
des préjugés..

—Je les méprise, ma mère, puisque 
vous si noble, si bonne, vous en avez souf
fert !

Embarrassée par la fermeté des réponses 
d'Octave, madame Grandchamp demeura 
silencieuse, irrésolue. Mais se rappelant 
tout A coup les paroles qu’il prononçai 
moment où elle l'avait surpris, elle dit 
bientôt avec un peu d'humeur :

—Mais alors qui donc voulais-tu épou
ser tout à l’heure ?

Ce fut le tour d'Octave à se montrer in
terdit.

—Est-ce

io'oo ?o°o’o
Yk>

n 26

Hull. Rési- Laisse Québec....

---------- -— Laisse Montréal.
CHEMIN DE FERP* 8*009 00 UBT ADTBKS

CA IDAffiMiC”P. TIioh Deajarilins
NOTAIRE PUBLIC

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 
Bureau et résidence : 117 rue Principale 

Hull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

p.m. 
12 23 I

p. p.m. 
10 16)11 30 IIEDECINBS CELEBRE»Arrive à Ottawa

l'OIIH Uts
D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

jentre Ottawa et Montrée..
Clxevaux LA

VOIE LA PLUS COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tons les points à rest.

Â CONVOIS a PASSAGKRSi 
Tous Les Jours

Aoknt a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie ei àaim-Patrick 

À VIS.—Les médecines ci-dessus, oélè 
r\ b res dans tout le Canada pour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. G 
STRATTON. Je mets donc le public er 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

Connections à Québec pour Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le c.iemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

J. Malcolm McDougall, B.C. L.
Avocat, Procureur et Solliciteu

légal du comté d’Ottawa.
RUE MAIN, AYLMER, P. Q.

r. Aviseur

Rochon et Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Hull
A. Rochon. L. N. Champagne, L.L.D.

VII terre.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé: 

n table ches v. LAPORTE, rue Rideau • 
GOÛDALL A FILS, rue Wellington - 
et DALGLISH à FRERE, rue Queen,ouest

Cette entrevue avait navré l’âme d’Oc- 
tave. Une tristesse sombre s’empara de 
lui. Prétextant t ne indisposition, il s’en
ferma dans son appartement. Lorsqu’il 
fut parvenu à dissiper sa mélancolie, il 
parut au salon, mais le temps strictement 
nécessaire pour n’ètre pas taxé d’imperti
nence. Le reste du temps, le fusil sur l’é
paule, il s’égarait à travers la campagne, 
presque toujours dans la direction de 
Pont-Scorff. L’amour, comme l’aiguille 
aimantée, tend sans cesse vers un mysté
rieux pôle.

Octave nourrissait l’usjxnr de rencontrer 
Danielle, mais le hasard le secondait bien 
mal, car il ne l’aperçut pas une seule fois. 
Tout contristé, et ne pouvant plus tenir à 
son tourment, il poussa un soir jusqu’au 
bourg, et passa devant les Glaïeuls : les 
volets étaient fermés, aucun rayon de lu
mière ne s’échappait des feqtes. Il revint 
le lendemain dans la matinée, même as
pect. Saisi d’inquiétude, il courut à la 
chaumière de Marc : le gars était parti 
pour assister au pardon d’un village loin
tain, il ne devait pas être de retour avant 
une semaine. Le cœur serré, Octave re
tournait lentement au château, lorsque 
l’orage le surprit en chemin. Ni la pluie, 
ni les éclairs, ni la foudre ne l'arrachèrent 
à ses douloureuses préoccupations ; il ne 
songeait même pas à profiter de l’abri 
d’une métrairie devant laquelle il passait. 
Une voix lui cria :

—Vous serez tout trempé a vaut d’arri
ver au château, monsieur Octave ! entrez 
donc vite vous mettre à couvert chez

SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Ga e Union)
ârr. à PrescotL.-. 9 30 a.m. 
uaisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa.....10 06 a.m.

CHARS PULLMAN.7 00 a.m. 2 00 p.m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

Nf. Tetrtan, Notaire.
Bureau et résidence : Rue Principale, 

Hull, près du Bureau de Poste.

lUcoordement^à la garo Bonaventore^ de Mont-
pont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre. Troy, Albany et New

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
Route de la Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, ei Route directe entre l’Ouest 

r „ . .... _ et tous les points du bas du St-Laurent et
La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto qe la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 

et l Ouest, ouverte le 11 août 1864 : Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du
L’Express du jour quitteOttawa a 12.35 pm Prince Edouard,-le Cape-Bremn, Terre- 

“ . “ . Arr. à Toronto à 9.45 pm neuve, les Bermudes et la Jamaïque.
“ du 8oir qui,t.e Ottawa â 1 ..40 pm Des nouveaux et élégants chirs-palais
“ . \ Toronto à 8.30 aro gréés de buffet et chars-dortoirs font
* du jour quitte Toronto a 8.25 an partie de chaque train-express.

4. Ait. à Ottawa à 6.25 pw Les passagers qui s’en vont en Angle-
“ du 80^r <Tultt® Toronto à 8.00 pm terre ou sur le Continent européen peuvent
“ , ‘ Ottawa à 4.38 am prendre le paquebot de la malle chaque

Chars palais élégants sur les trains du Samedi avant-midi à Halifax, en partant
ci jour. Chars dortoirs somptueux sur let de Toronto Mercredi aj>rès-midi. 

irains du soir. Les expéditeurs de grains et de mar
Connections à bmith s rails poui chaddises trouveront au port d’Halifax 

rockville et le chemin de fer du Gram | toutes les commodités désirables pour 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Ulicu 1 l’embarquement de leurs effets, 
md Black River et ses nombreuses con 
neclions pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
oints à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.
Pour les billets, ie prix du passage, le- 

éges dans le char-salon, la table d 
répart des trains pour le haut de l’Oltav a 
et toutes les autres stations locales et au
tre Informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets, 

sar 42 RUE SPARKS -**
D. McNIGOLL 

Agent général des passagers.
PARKER,

Ager t de Billet.
W. WHYTE

8m mien dant-g énéra

a VENDRE
Une chance toute particulière. On 

offre en vente les propriétés suivantes, 
par paiements annuels ou par loyers :

Un demi lot, No. 378-380 rue St André.
Un demi lot, No. 26 rue St Joseph.
Bons titres, conditions faciles.
A vendre, aussi, une machine à cou re
S’adresser à Mme. M. E, Bé-iard, 52 

rue Dalhousie, Ottawa.
7 avril 1886—1m.

A partir du 38 Jniu 1880, lee trains olr-
Partnnt d’Ottawa. Arr. A Montréal.

8.00 a.m. 11.M a.m.
4.50 pan. 8.30 p.

Ottawa
2.30 p.m.
8.30 pan.

Tonales convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal, sans changement de ehsrs 
ni de locomotive et indépendamment de tous U> autres trains du Grand Tronc.

Lea trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin ee raccordent au Coteau avec 1» 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

eront comme su

Pr’t ?4 Montréal. Arr, A
12.58.40

4.80

J. B. ARIA»j
Peintre Décorateur et Taplsss’

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin ee raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 

à Montréal à 1

VIENT DE RECEVOIR
Depuis des années, l’expérience a dé

montré que ^Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du F, et.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa.

9
ROULEAUX DE TAPISSERIES 4.30ïinp:m" 8.26 du

do tous les patrons et de tous les goûta, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 
meilleur marché que partout ailleurs.

qu’il s'agirait d’un mariag 
proportionné ? poursuivit madame G; 
champ.

— Quant à la fortune, oui, ma mère ré
pondit-il enfin d’un ton résolu 
j’en dois juger d’après le projet qu 
aviez formé de m’unir à madame d

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE16 POUR OBNT
BT RAILS NEUFS EN ACIER

^sïtss, s&asrcMSSS KK M*eztr* “——
Le bagage eet chéoaé pour n’irnjxirte quel en-
Lei bUlet. et tout outre ren»ignement pou vent être obtenue aux bureaux du Grand Troua, 

rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.
ne départ et 1 arrivée des trains sont 

réglés d'après l’heure du 75ème méridien.
LIN8LBY,

—AUSSI—

TOILES POUR CHÂSSIS
e Blos

sac, cette considération n’est pas de natu
re à vous dicter un refus. Comme

DB ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagère et le fret de 

t .’Ouest, 93 bloc Russin, rue Y»rk, 
Toronto.

TOUTE COULE R.vous pensez que je suis assez riche pour (A continuer.)
M. ARIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

D. POTTINGER,
Surintendant générai

En vérité, c'est doue sérieux i vous D. 0
.aimez I

—J’aime, ma mère. VANHORNB,
wice-PrAautouL

A. G. PBDEN,
Agent gén. des passagers, 

Ottawa 22 août 1884,

Bureau lu chemin de fer, 
Moncton, N. B., 13 Nov. 1
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Omis
Lee noms suivants des locataires 

de la rue Principale, ont été omis 
dans nos comptes-rendus de l’incen
die par suite du peu de temps à 
noue disposition pour nous procu
rer tous les détails. Nous rectifions 
aujourd’hui on donnant publicité à 
ces noms oubliés : MM. Oanis, Ber
geron, Joseph Vary, Mde Godefroi 
Beaudette, M. McConnell, Joseph 
Lafontaine, Zèphirin Groleau, Epi- 
phane Bilodeau, Mile Jérémie Les
sard, tyde Simpson, Médéric Ri
chardson, Paqum. hôtelier.

Autorisation

M. L. G- iiest, chef de pulicu de 
Hui!, a été autorisé à recevoir 
tous les articles et effets de lingerie, 
particulièrement pour les femmes 
et les enfants qui ont perdu leurs 
effets durai t l’incendie de Hull.

On pourra aussi adresser ces 
articles au chef de police de Hull, 
au bureau du Canada, No 524 rue 
Sussex, d’où ils seront expédiés à 
Hull.

de l’un des dé 
coupah! y d 
cinquante mille 

de quatre ans, 
de e tcher peu 
e élat linancier

a un employé 
de se rendre 

delà de 
espace 

ministres 
le véritabl

dnt
par

ont

permis 
rtementsNAISSANCE occupants des terrains au pro rata 

de la valeur de leurs propriétés d’a 
près le rôle d’évaluation de la cité.- 
Adopté.

Et ce comité s’ajourne à IJ heure 
aujourd’hui.

feuilletonLEGISLATURE DE QUEBEC ii
En celte ville, le 12 courant, madame 

M P. A. Roy, un Ills.
mt d'au 
dans V

rneme

rmis aux 
annéesdant des 

de la Province :
M. DESJARDINS réplique à M. Shehyu. 
M. Stephens continue le débat.
A minuit le

MONSIEUR LECOQassemblée législativedepuis
ortant

PERDUE—De la petite Ferme, 
vendredi dernier, une vache caille, p 
un collier et un greiot et un bout de

achéau collier. Toute personne qui en 
raprîs conn&itsance est priée d'en infor

mer M Zotiquc Leblanc, No. 27 rue Albion, 
Hull.

Ottawa, 11 mai, 1886

Qüébbo, 11. séaucs est levée. Personnel
M. le docteur Duhamel part ce 

soir pour Québec.
La séance est ouverte à 3 heures. 
L’honorable Trésorier provincial soumet 

JC8 résolutions suivantes concernant l'oc
troi du gouvernement fédéral aux chemins

“ Résolu : lo que la somme de deux mil
lions trois cent quatre-vingt-quatorze mille 
piastres accordée par le gouvernement du 
Canada, dû à la province de Québec, en 
considération de la construction du chemin 
de fer de Québec à Ottawa, sera appliquée 
au paiement de la dette consolidée de la 
province ;
“ Résolu : 2o que la dite somme soit ver 

au fonds créé pour lo rachat de l’em
prunt effectué en vertu de la 37 Vict., ch. 
3, et soit appliquée au paiement d’autant 
de l’emprunt fait en vertu de cet acte, et 
forme partie du fonds d’amortissement 
créé pour le rachat de cet emprunt ;

“ Résolu : 3o Que l’intérêt a accroître sur 
cette somme soit appliqué au paiement de 
l’intérêt de l’emprnnt ci-dessus mention-

ésolu 4o Qu'il soit enjoint au Trésorier 
provincial de ne pss employer, même tem
porairement, aucune partie de cette som
me, ni des intérêts a en provenir, pour au 
cun autre objet ;

“ Résolu : 5o Qu’il soit rendu un compte 
fidèle à Sa Majesté du placement et emploi 
de cette somme ainsi que dés intérêts à eu 
provenir.”

L’bonorahle M, ROBERTSON en propo
sant que la Chambre m forme en comité 
sur ces résolutions ditlque ces résolutions 
auraient pratiquement ’le même' effet que 
celles adoptées par la Chambre lorsque 
l’Orateur qe cette Assemblée était tréso
rier-provincial.

La motloh est alors adoptée.
L’honorable M. TAILLON propose que 

la Chambre se fqrme en cqmité sur les re
solutions suivant!

“ Attendu que certaines personnes 
impliquées dans les troubles récents des 
territoires du Nord-Ouest, ont été trouvées 
coupables d’offenses contre les lois du 
Canada et subissent actuellement l’empri- 

unition-de cette offen-

L’HOITNEIF. DU NOMCourrier de Montréal Divers
M. le docteur Beaudin a établi 

son bureau et résidence chez M. 
Berthiaume, rue Ink^rman.

3in I
PERDU—Une j r..c::l à poil blanc, depuis 

sam'di soir, de Ii r.s"- le. I a personne qui 
l’aura trouvée es' : riée d en donner con
naissance à son prvvriôta're.

Et vous hésitez ?....demanda-t-
elle.—Les carabiniers Victoria ont fait une 

parade dans les rues, hier soir, avee musi- 
que entête.

—M. E. Haight vient de prendre une ac
tion en dommage do $1.000 contre la cité 
de Montréal.

—La Commission Royale a siégé de nou
veau en cette ville, hier matin, sous la pré
sidence de M. le juge Routhier.

—M. A. Robertson, président de la com
mission du Havre doit partir prochaine
ment pour visiter l’Angleterre.

nseur du parc de la montagne 
est en opération depuis la semainederniure. 
Les visiteurs affluent constamment.

candidats qui se présentent aux 
examens du service civil sont au nombre de 
67. Ces examens sont commencés d’hier 
matin.

—L’inauguration de la traverse de l’ile 
Sainte Hélène se fera samedi prochain. Les 

iux qui feront le service, cette année, 
le Berthier et le Montarville.

Ah !...tu ne sais pas....
Je sais qu’il faut rendre Sair- 

meuse.
C’était bien là ce que lui criait 

la voix de sa conscience, cette 
voix qui u’est qu’un murmure et 
que cependant tout le fracas de 
l’univers ne saurait étouffer.

Personne ne m’a vu emporter 
le coffre, balbutia-t-il. On me 
soupçonnerait qu’on ne trouve
rait pas une seule preuve....Mais 
personne ne sait rien....

Marie-Anne se redressa, l’œil 
étincelant de la pins généreuse 
indignation.

Mon père 
oh !....mon père !....

Et d’nn ton plus calme elle 
ajouta :

Si le monde ne sait rien, pou
vez-vous donc oublier, vous !..

M Lacheneur semblait près 
de succomber aux souffrances 
des horribles combats qui se li
vraient en lui.

Moins abattu est l'accnsé à 
l’heure où se décide son sort, 
pendant ces minutes éternelles 
où il attend un verdict de vie ou 
de mort, l’œil fixé sur cette petite 
porte par où il a vu le jury sortir 
pour délibérer.

Rendre !....reprit-il, quoi ?....Oe

M Vaiv, cordonnier, s’est établi 
ch' z M. Nlorm, rue Inkerman, en 
face de la station de police.

Le département des travaux Pu
blics a donné l’ordre de déblayer le 
terrain du bureau de poste.

Déjà dix maisons sont en cons
truction sur le terrain incendié.

iSÜGENE St. JEAV, 
Ironside.

M E ENTREPRENEURS,
erra jivqu’à v- ndr- di le 21 cou- 

cache-rant inclusivement, des soumissions 
téea, adressées hu soussigné pour le para
chèvement de l’église de la Pointe à Gati
neau ; ces soumissions devront être faites 
pour la maçonnerie et la charpenterie sépa 
rément et non conjointement. Les plans 
et de* is seront déposés à l’évêché n’Ottawa.

Oc ne s’engage à accepter ni la plus basse 
ni aucune des soumissions

Ecoles catholiques
Le Bureau des examinateurs 

catholiques pour le comté ^’Ottawa 
a siège dans la cité de Hull le 4 
mai 1886 
épreuves nécessaires pour obtenir 
•in diplôme d’école modèle de pre
mière classe :

Brown, Bertha May, de l’acadé 
mie, Hull, anglais ; Fortin, M A 
Eugénie, école St Antoine, anglais 
et français ; Lapierre, Ida, acadé
mie, Hull, anglais ; Lonergan, 
Mary, Buckingham, anglais ; McDo
nald, Maria, Aylrner, anglais ; 
McPake, Emma, Buckingham, an
glais ; O’Neil, Susie E, Bucking- 
ham, anglais; Paroton, Marie Blan
che V, académie, Hull, anglais et 
français ; Riel, M J Christine, école 
St Antoine, Hull, anglais et fran
çais.

u4
Ont réussi dans les

J. CHAMPAGNE, Pire. 
Curé.
à Gatineau, 

près d’Ottawa.

Petite» notes

M. J. B. Villemaire a perdu par 
l’incendie de dimanche, 2 maisons, 
comprenant trois logements valant 
81,600 au lieu de 81,000, comme un 
l’a annoncé lundi.

M. Noé Timmons est le proprié 
taire de la maison de Dame veuve 
Fouruel, mentionnée dans notre 
compte-rendu de lundi.

interrompit-elle,î

—M. Th Swine, riche cultivateur doornas cswine, nene eu 
la Petite Côte, vient de se fr 
jambe en descendant de 
sure est cependant peu dangereuse.

—Le nommé Domenico Armellini détenu 
dans la prison de Montréal, après être sorti 
de l’asile des aliénés, a été libéré, hie 

par Son Honneur le juge Monk.

acturer
voit Sa

Pour les Incendiés. tin.
—L’exposition des étalons du comté des 

Deux Montagnes aura lieu à Saint-Joseph 
du Lac le ln courant. L’étalon de la so- 

d’agriculture d

***" ejne lettre
M. E. G. Laverdure, marchand de 

fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à 82.50 le quart, pour les in
cendiés de Hull seulement.

Aussi peintures, couplets, huile, 
mastic, ferronneries à une réduc
tion considérable, .

Monsieur,
Ci-inclus veuillez trouver mon 

chèque pour 825.00 que vous 
voudrez bien employer à venir en 
aide aux victimes du feu terrible 
qui vient de dévaster votre cité.

Je neXëgrettc qu’une chose, dans 
les circonstances, c’est que mes 
moyens ne me permettent pas de fai
re davantage. Veuillez croire, M. le 
maire, que le malheur arrivé à vo
tre population cause les plus vives 
sympathies parmi tous ceux qui en 
ont connaissance.

J’ai l’honneur d’être Monsieur 
Votre dévou • Serviteur 

J. M McDougall

u comte y sera expose. 
-- M. Kerr. C. R. est parti, hier soir 

Londres en compagnie de sa femme 
sa fille. Après avoir plaidé la 
de la taxe des timbres devant le 
Privé, il visitera l’Europe.

Conseil

sonneme comme p

“Attendu 
été entière 
l'intérêt des divers' 
da quclapaixetlab 
à régner 
de quelque 
que ce soit;

“ Attendu 
rattachent

Diplômes nour école élémentaire.
Première classe :

Bédard, M A Victoria, école St 
Antoine, Hull, français ; Benoit, 
Evangeline, Mattawa, français ; 
Berthiaume, M A Eugénie, acadé
mie, Hull, anglais et français ;
Brown, Bertha May, académie,
Hull, français ; Campeau M Elvina, 
académie, Hull, anglais; Goughian,
Kate, Buckingham, anglais et 
français; Daignault, M Rosalie, 
école St Antoine, Hull, français ; . ,
De Cœli, Eulalie Tréau, Pointe à <lllJue8* 
Gatineau, français ; Gallagher, M 
Stplln, académie, Hull, anglais ;
Gauthier, An toinette,Papineau ville, 
français; Groulx,Rebecca E, Pointe 
à Gatineau, français ; Guilbault, S 
Evelina, académie, Hull, français ;
«Tallet, M Emma, école St Antoine,
Hull, français ; Kennedy, Mary M, 
Buckingham, anglais ; Lalonde,
Agnès, Papineauville, français :
Leblanc, M A Fabiola, école St An
toine, Hull, français ; Legault, M 
Celma, académie, Hull, français ;
Marleau, M Albina, école St Antoi
ne, Hull, français ; McArthur, Ad- 
die, Aylmer, français ; McGuire,
Dora, Buckingham, anglais; O’Don
nell, Ellen, Aylmer, anglais ; 
O’Donnell, Theresa, Aylmer, an
glais ; Rainboth, M Elizabeth,
Aylmer, anglais ; Simard, M. Regi
na Georgiana, académie, Hull, fran
çais ; Spooner, Agnes. Bucking
ham, anglais ; Spoone., Kate, Buck
ingham, anglais.

Ont mérité leurs diplômes pour 
écoles élémentaire, seconde classe, 
demoiselles ;

Degjîre, Adélia, Ripon, Qué, 
français ; Desjardins, M C Nélida, 
académie, Hull, français; Gorman,
Emma, Buckingham, anglais ; La 
cloche, Ida, Buckingham, anglais ;
Pelletier, Laurie,' Plaisance, Qué, 
français ; Ste Marie, M Adélia, aca
démie, Hull, français.

Les diplômes suivants sont en ce 
moment en voie de préparation et 
seront envoyés sous peu de jours 
aux demoiselles qui auront prouvé 
à la satisfaction du Bureau qu’elles 
ont l’âge requis par la loi.

G. G. V. Ardouin,
Secrétaire.

que la paiy et latranauilité ont 
ment rétablies et qu’il est de 

ationalités du Cana- 
tinuent —Un citoyen suggérait, hier, pour bien 

éclairer le port la nuit, sans que ça soit 
trop dispendieux, d'installer des foyers de 
lumière électrique avec des réflecteurs sur 
les tours de Notre-Dame.

ne entente
stventre tou

race ou dénomination religieusePour les Incendiés.
que les circonstances qui

____taux offenses ci-dessus mention-
sont d’une nature topte particulière 

et que la population de cettepro vince verrait 
d’un bon œil l’exercice de la prérogative 
Royale de Sa Magesté, le droit de grace en 
faveur de ces condamnés :

“Qu’il soit résolu que cette chambre a l’es 
poir que Son Excellence le gouverneur-gé 
néral du Canada jugera que les circonstan 
ces qui so rattachent à l’emprisonnement 
des personnes qui ont enfreint les lois du 
Canada, lors des derniers troubles des ter 
ritoires du Nord Ouest sont d’une nature 
suffisante pour le justifier d’exercer envers 
elles et au nom do Sa Majesté, la préroga
tive Royale du pardon.”

L’honorable Procureur-Général 
l’espoir que le chef ou quelque me 
l’opposition appuieront cette motion.

M. MERCIER demande de retarder ces 
résolutions jusqu’à ce qu’il les ait exami
nées, ce qui est convenu.

On s’attend à ce que M. Mercier présen
tera un amendement à ces résolutions, 
mais dont la nature n’a pas encore trans
piré.

M. MARTEL présente un rapport sur les 
ordres du jour constatant que le comité a 
examiné la requête de la ville de Québec 
demandant un acte l’autorisant à effectuer 
un emprunt de $176,000 et d’émettre des 
débentures au même montant et rapporte 
que les avis requis ont été donnés.

Le comité a aussi examiné la pétition de 
la compagnie de gaz de Montréal et rap
porte que les avis n ont pas été publiés dans 
les journaux de l’endroit; maisattendu qu’il 
a été bien établi devant le comité que les 
amendements qu’on demande ont été dis
cutés et adoptes à une réunion générale de 

s les actionnaires de la dite compagnie, 
et que toutes les parties intéressées c 
naissent bien la nature de ces amende
ments, en conséquence le comité est 
d’opinion de recommander la suspension 

la règle de cette Chambre et de permet
tre que la pétition soit reçue.

Une pétition est reçue de la ville de 
Montréal demandant des 
la 47 Vict., ch. 30, con 
saires d’écoles à Hoch

Les bills suiva 
fois et adoptés :

Un acte pour incorporer le Great Nor 
them Railway ;

Un acte autorisant le barre; 
à admettre Jno Napier Fulto

Un acte interprétant les

—Hier avant-midi, un no 
passant rue Notre-1) 
e excavation et s’infligea une grave 

ure à la tête. Le constable Hotte le 
,‘illit et le transporta au poste central.

davre

mmé James 
ame, tomba que j’ai reçu ?... Soit, je consens. 

Je porterai au duc quatre-vingt 
mille francs, j’y ajouterai les in
térêts de cette somme depuis que 
je l’ai en dépôt, et....nous serons

dans un

y
—M. Henry Burth, a trouvé le ca 

d’un enfant, hier matin, au coin des rues* 
McCord et William. La police a été notifiée 
immédiatement et le corps a été transporté 
à la morgue où le coroner‘doit tenir une 
enquête.

tirande Assemblée Conjointe A. Rochon Ecr. 
Maire de la cité de Hull 

Hull
) La jeune fille hochait la tête 

d’un air doux et triste.
Pourquoi ces subterfuges indi

gnes de toi ? prononça-t-elle. Tu 
sais bien que c’est Sairmeuse que 
Mlle Armande entendait confier 
au serviteur de sa famille.... C’est 
Sairmeuse qu’il faut rendre.

Ce mot de “ serviteur ” devait 
révolter un homme qui, tant 
qu’avait duré l’Empire, avait été 
un des puissants du pays.

Ah !....vous êtes cruelle, ma 
fille, dit-il

Les membres du Cercle Lafontaine sont 
priés de se î éunir à leur salle, vendredi, 
14 courant cù tera tenue une grande 
assemblée des membres du Cercle Lafon 
laine et de l’association conservatrice des 
ouvriers.
seront discutés entre autres Là QUES. 
TION DE L’IMMIGRATION DES CHI
NOIS.

—Hier matin, Son Honneur le juge Tas
chereau a déclaré bonne et valide la saisie 
instituée par M. l’abbé Sentenne contre M. 

on, pour la somme de $1.126.35 étant 
ontan t d’une créance * de la ' succea-

Assurance»
Poiss

slon Beaudry.
exprime 

mbres de Le chiffie des pertes des assuran
ces est peu élevé comparativement 
à la valeur des effets incendiés. Ce 
n’est pas que les citoyens de Hull 
ne comprenaient pas les avantages 
de l’assurance, mais il leur éta't im • 
possible de s’assurer même en offrant 
des taux très êh vés. La moyenne 
du faux était de à trois pour cent.

La compagnie d’assurance 41 C.ty 
of London ” dont M. Cimon était 
l’agente perd environ 812 000 et les 
Compagnies dont M. Chs Desjardins 
était agent 83,500 réparties comme 
mit : 4‘ Caledonia ” 81250, 44 Nor- 
then ” 81400,4‘ Phénix ” 8800.

M. L. N. Donon n’avait que $1700 
d’assurance, 81000 sur son ménage 
et effet de magasins et $700 sur sa 
maison. M. Rochon n’avait que 
8600 d’assurance sur une valeur de 
$6000.

i lusieurs sujets politiques y
—M. Morris, garde-péche du gouyerne- 

ment a découvert près des rapides de La- 
chine, un bassin dans lequeVen avait'plpcé 
des dorés vivants. Les propriétaires du 
bassin sont connus. Des poursuites vont 
être intentées contre eux.

Par ordre,
oscar McDonald,

Prés. Cercle I afnntaine —M. Andrew Patterson a été arrêté hier 
matin, sous accusation de parjure, sur la 
plainte de M. James F. Wolff, employé de 
ia douane. Le plaignant allègue dans sa 
déposition que le défendeur, le 8 septembre 
1884, a donné sa déposition sous se: 
relativement à une note d’entrée de 
chandises importées au Canada.

FONDE EN 1837
amertume, 

cruelle comme l’enfant qui n’a 
jamais souffert.., cruelle comme 
celui qui, n’ayant jamais été ten
té, est impitoyable pour qui 
succombe à la tentation.

Il est des actes que Dieu seul, 
en sa divine justice, peut juger, 
parce que seul. Il sait tout et lit 
au fond des âmes....

Je ne suis qu’un dépositaire, 
me dis-tu. C’est bien ainsi que 
je me considérais jadis....

Si ta pauvre sainte mère vivait 
encore, elle te dirait mon trouble 
et mes angoisses en me voyant 
cette richesse soudaine qui n’était 
pas mienne.... Je tremblais de 
me laisser prendre à ses séduc
tions. j’avais peur de moi... 
J'étais comme le joueur chargé 
de tenir le jeu d’un autre, comme 
un ivrogne qui aurait reçu en 
dépôt les plus délicieuses li
queurs....

Ta mère te dirait que j’ai remué 
ciel et terre pour retrouver le 
duc de Sairmeuse. Mais il avait 
quitté le comte d’Artois, on ne 
savait ce qu’il était devenu.... 
J’ai été dix ans avant de me dé
cider à habiter le château, oui, 
dix ans, pendant lesquels chaque 
matin j’ai fait brosser les meu
bles et les tapis comme si le 
maitre eût dû revenir le soir.

Enfin j’osai...J’avais entendu 
M. d’Escorval affirmer que le 
duc avait été tué à la guerre....je 
m’installai ici. Et puis, à me
sure que par mes soins le domai
ne de Sairmeuse devenait plus 
beau et plus vaste, je m’en sen
tais plus légitimement le posses-

avec
OURNEAUX A CIMENT ET fl CHAUX 

DE HULL
—Le chef de police Paradis est d'opinion 

quelapolice doit être augmentée d'au moins 
cinquante hommes car elle est insuffisante. 
Il recommandera au comité de police l’éta
blissement de boîtes d’alarmes dont les 
clefs seraient remises à différents citoyens 
qui se chargeraient d’appeler la police tou
tes les fois qu’il sera necessaire.

Le soussigré attire l'attention des entre- 
des autres intéiesaés sur lespreneurs e 

mérités du

09- CIMENT DE HULL
do-et son adaptation r.our les travaux de ma

çonnerie exposés à subir l’inllnenoe de 1 eau 
Le soussigné peut fournir les certifica a dot 
ingénieurs et des entrepreneurs lea plus 
éminents. La manière de d’en servir est

•li' ECHOS DE HULLdonnée sur chaque bari;.
de Pin a vendre a ben marché

6 per le télégraphe ou au- 
..vd prUlLplVUltnt

Comité d’organisation

Tel que décidé il a été tenu hier 
à deux heures une nouvelle assem 
blée du comité d’organisation de 
secours aux incendiés.

M. Rochon, maire de Hull occu
pait lefauteuiL* parmi les personnes 
présentes. Sa Grandeur Mgr Duha
mel, le RR. F P. Cauvin et Grandfils, 
le Dr Dnhamel, leséchevins Richer, 
Ste Marie et Fortin, MM. J Marion, 
M. D. Ciairoux, T. E. St Jean, N. 
Fortier, T. Sauvageau, P. T. C. 
Damais, B. Carrière et G. G. V. Ar 
douin

11 fut proposé par le Dr Duhamel 
secondé par l’écheviu Richer, que 
les locataires qui ont souffert des 
oertes par l’incendie fussent invités 
à se rendre à la Station de Police, 
marché rentra!, afin de faire enre
gistrer et établir le montant et la 
nature de leurs pertes par les per
sonnes du Comité de distribution. — 
Adopté.

Proposé par le Dr Duhamel, se 
condé p?r l’Echevin Richer ; que 
les bons payables en marchandises 
souscrits par MM. Bryson, Graham 
et Cie, F. X. Martin et autres, soient 
placés entre les mains des Rvdes. 
Sœurs Grises pour être distribués 
aux locataires et qu’en même temps 
les Rvdes Sœurs soient Chargées de 
s’enquérir des besoins excédant ceux 
auxquels elles pourront pourvoir 
avec leurs ressources et fassent rap
port.—Adopté.

Proposé par M. Marion, secondé 
pai M- Ardouin, qu’instructions 
soient données aux Rvdes, -œurs 
Grises et aux Chers Frères de la doc
trine Chrétienne, de fournir à leurs 
élèves dont les livres et autres effets 
de classes ont été détruits par le feu, 
tels livres et effets dont 11 ont un 
besoin urgent et présenter les factu
res au Comité.—Adopté.

Proposé par Sa Grandeur Mgr. 
Duhamel, secondé par le Dr Duha
mel, que lorsque le montant des 
contributions payées à un locataire 
aura été suffisant pour l’indemniser 
de ses pertes, la balance restant entre 
les mains du Trésorier de ce Comité 
soit distribuée aux propriétaires et

amendements à 
cernant les commis-

ontlusune troisième

Le Révérend Père IlaruoLs

Le Révérend Père Harnois est 
parti, hier, de Huit pour aller passer 
un mois à Plattsburg afin de pren
dre un peu de repos dans l’intérêt 
de sa santé.

G- B. WRIGHT, Hull, P.Q
au de Quebec 
n;

es pouvoirs des 
sion de Robert

Conseil des arts et métiers
Zexécuteurs de

TM£EHEàCm.„de permis

MîTTte £b‘“
^Prtscnts : MM. U. Duquel, président ; S. .
E. Dawson, vive-président ; Véclievin Ste voire don bureaux ,, ,
jer&£Æbw’o pl“'lmpo«a devint ™cVm-
5: B. Rolland et A. L^êquc. ° bre et qu'il espérait qu'elle serait adoptée

M. J, O. Arnton, faisant fonction de ee saP,8 ,,, , ,, . , ,crétaire en l'absence de M. S. C. Stevenson. , Montréal était menacé d une antre épi- 
actueliement a Londres, a lu le rapport an °emie do la picote, et cela était dû au pev 
nucl qui a été adopté à i’unaniinité. de vigueur des lois hygiéniques dans

Douze écoles sint ouvertes : Montréal âlKt|L,SS5lcl.pIlll“a r?ralea' ,
8S^ivil^sorei!s!u“j*SS!,Hmt£i' f,uncTnién irr4‘Stai
don, Iberville, Sherbrooke. Farnham. le >111 était el important » aurait dû 6tro

Une nouvelle école acté établie cott- Présenté au commencement de la sosamn. 
année à Farnham. , ** procureur général réplique nue c était

Toutes les écoles prospèrent. Ie moment le plus opportun que e gouver-
L'épidémie a malheureusement forcé le nement avait de presenter ce bill. Il a été 

directeurs de n'ouvrir les cours, à Mont
réal oue h* lf>. pmhrfl d autres Institutions publique

Il en est résulte aussi'quc moins d’éléve L'orateur lait obeervorque le procureur gé- 
ont pu suivre ces cours. °éra! avait obtenu la permission de presen-

Les classes de chimie et de gravure su kr™bjJil>ra<Vl?hfi'i „.e.rofLi!?1,6, JL118®”1 
bois ont été closes. La plupart des élève jÎ* ^ donc lu une pre
demeurant dans les municipalités envi mière fois et déposé pour une seconde lec-
Elements "dV’bSSln'T. «nUbT. é”tî amender la charte de la ville
impossible8 de lë^dmetSe iL U- d= Montréal est lu une seconde fol, et ren- 
classes. voyé au comité des bills privés.

11 est regrettable qu’on ne puisse troi L’honorable M. ROBERTSON propose 
plus de professeurs capaoles d’ense 6ub8ide^^am^re 86 *0rme Cn com^^e8

gnVdici le tableau du nombre d'éièvt i ,«• SHEHYN s’oppose à cette motion et 
qui ont suivi les cours de dessins, etc fait un discours de deux heures et demie
dans les différentes écoles de la provin. (lu.11 co.nclut cn proposant les amendements
de Québec suivants :

eü5tai£®” * i’m et 80 i itttssÆütt
M „ service civil de la province, mais d'abord
n°nvféal............................................................24- 1 '.'ette Chambre désire protester contre
uueoec................................................................20. l’inexactitude des renseignements officiels
.ri  1& contenus dans le discours du trône en
1 rois-Rivieres.................................................. 7 tant qu’ils constatent qu'un équilibre a
New-Liverpool................................................ fr. établi entre les recettes et les dépon
S?re! : • • ;............................................................ < contre l’affirmation du trésorier qu’il a un
Huntington....................................................... y ,urplus pour l’exercice de 1884-1885 r
cmV1 6............................................................. £ “ Attendu que non seulemei
?1,,ei7...................................................................$*' équilibre n’a pas été établi, mais
|arnham;......................................................... que le déficit s accroît d’une manière

ervme................................................... n‘ mante. Et que lo gouvernement n’a
anerbrooke 73 suggéré aucun moyen ejficacp pour éteindre

Après l'adoption des rapports du secré- ce déficit ou établir dos mesures d’écono- 
taire et des directeurs, on a procédé aux mie ou adopter des moyens pour pourvoir 
élections qui ont donné les mêmes résultats au paiement de la dette énorme qui écrase 
que l’année dernière : la Prqvlppe.

Président : MM. C. Duquet ; vice-prési “ Attépdu que les regrettables omis- 
dent, S. E. Dawson ; l’abbe Audet, G. Boi- eion» que I on trouve dans le système 
vin, L. T. Boi vin, échcvin Stevenson, J. ministériel de tenue de livres et d’au- 
Canel, C. W. Carrier, J. ±\ l’ivhé, A, Lé difcion des compte» publics, omiftMqç» qui 
yêque et J. B, Rolland, * ’ ^ 1 ---------

M. Eddy

M. E. B Eddy est arrivé ce'.te 
après-midi à Hull. La fanfare de 
la cité et lea membres du conseil 
de ville sont allés à sa rencontre. 
Nul doute que notre g/and 
industriel, cette fois encore, déliera 
largement les cordons de sa bourse 
pour venir en aide aux malheureu
ses victimes de l’incendie.

succès
ASSEMBLÉE ANNUELLE

rer l’association des

la
n bureau provincial 

e et d'étendre les pou-

C ORRESPON DANCE
M. Moïse Trudelle a perdu, hier 

ou ce matin, la somme de $20 en 
billets de banque. Prière à celui 
qui les a trouvés de les lui remet-

PAS DE MENSONGE
M. U Rédacteur,

Certain meublier d’Ottawa, qui 
ne manufacture maintenant ni à la 
vapeur, ni avec un cheval, ni à la 
mam. mais qui achète ses marchan
dises forcément avec désavantage, 
représente faussement qu’il est l’un 
des fournisseurs de l’établissement 
dont j’ai la gestion, rue Principale, 
à Hull Pourquoi agit-il de la sorte ? 
Pour faire croire au public qu’il 
peut vendre à meilleur marché que 
moi. Finaud, valll Mais ceux qui 
counaissent la qualité et la valeur 
des meubles, surtout des poêles, et 
qui marchandent aux deux endroits, 
en viennent vite à une conclusion 
dont je n’ai nullement à me plain
dre.

tre.
Obituairc

La mère de M. Lane, cordonnier, 
est décédée à St André d’Argenteuil, 
samedi.

M. Lane est allé assister à l’enter
rement aujourd’hui.

M. le docteur Beaudin a eu la dou
leur de voir mourir une de ses en 
faots, dimanche soir, Marie Antoi
nette âgée de 4 ans. L’enfant qui 
était malade lors de l’incendie, est 
morte des suites du déménagement 
précipité pendant la nuit. Elle a 
été enterrée, hier.

de commerce et 
sde Montréal.

seur....
Mais ce plaidoyer désespéré en 

faveur d’une cause mauvaise, ne 
pouvait toucher la loyale Marie- 
Anne.

—Il faut restituer !....répéta-1-

Durant les deux dernières années, 
je n’ai pas eu avec ce meublier dé- 
tailleur d’autres relations que celle- 
ci. Je lui ai livré, sur l’ordre d’un 
fondeur, une douzaine de poêles de 
cuisine mal laits, que je refusais 
d’accepter, ne voulant pas 44 affron
ter ” mes pratiques avec d’aussi mi
sérables articles. Il a pu les vendre 
à bon marché ; mais à n’importe 
quel prix ils étaient chers.

Quel est ce meublier détailleur î 
Celui auquel fuit le bonnet ci-dessus 
et qui aura l’imbécilité de vous le 
dire lui-même.

Le diner sous le patronage des 
clubs d’amateurs de base ball Mont
calm et Cartier, qui devait avoir 
lieu à la salle Duroc.her, le 20 
rant, a été remis à une semaine 
plus tard, les membres de ces deux 
clubs ayant décidé de verser le sur
plus entre les mains du trésorier 
du comité de secours- Que toutes 
les personnes qui n’ont pas souffert 
par l’iucendie se fassent un devoir 
de prendre part à ce dîner. Après 
le dîner, il y aura chain et musi
que nardes amateurs distingués de 
Hull*et d’Ottawa.

été elle.cou- M. Lacheneur se tordait les 
bras.u

même (A continuer)

C<MtntneN jwur le prochain Carnaval

Carnaval “ Mikado ” Pali noir A Rou
lettes “ Royal ” mercredi soir, 1» mai.

Magnifique ( mtnnw pour le prochain 
Carnaval, y inclus Cad mission, seules 
ment (M) contins.E. D. d’Ursonnens.
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